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QUEBEC,
MARDI, LE 20 AOÛT 1872.

Les ministres en baisse.

- Il y a quelque temps un jeune avo-

cat de tslents distingués, grâce a son

énergie; 4sa ténacité et à son éloquen-

ce, faisait exécuter dans un comté à dix

lieues de Québec surla rive sud: du St.

Lanrent, yne culbute, oh! mais là une
culbute superbe à un ministre local.

‘Démémoite électorale on ne £e rap-
pelle pas de longtemps un plongeo

aussi bien réussi. :
Pourtant ‘le gouvernement y avait

bien dressé toutes'ses batteries. Il tai-

sait exécuter à ses agents desucalou/s
mathémaliques ; et ceux - ci comptant

seulement sur ces calculs,ces addi-

tions, résultatsarithmétiques d'imagi-
nations chauffées à blanc, allaient

partout criant victoire. Le lendemain

de la votation on pouvait voir à leur

air penaud'‘combieri grande était leur

déception à la vue de leurs. caleuls
manqués: Surl’ardoise'on voyaitçà et

là des specimens des quatre règles

simples, au milieu desquels'la règle de

la soustraction n’était pas la, moins re-

présentée.
Comme les événements marchent

très souvent deux par deux,et drrivent

quelquefois par trios, il s'ensuit que

l’on devait s'attendre à une’ nou elle.

cülbute, ministérielle. C’est ‘précisé-

ment ce qui est arrivé hier. Pe
On votait hier à Brant-sud, dans la

province d’Ontario. Le ministre des

‘früdhtes M. Hincks, luttail - contre M.

Pa:terson, oppositionniste. Quand on

est ministre, il est permis: dé‘ige faire

illusion sur ses destinées. Aussi M.

Hinoks s’en payait-il de toutes sortes

en te présentant dans le comté de

Brant-sud. On votait donc hier dans

ce comté. Dans la soirée un bulletin

télégraphique nous appôrteit la nou-

velle que le ministre des financesétait

battu par 289 voixde majorité par M.

Paiterson. Deux cent quatre-vingt

neuf voix de majorité, il faut l’avouer,

l’item est assez joli. Ces libéraux dans
le Haut-Canada ne “out jamais les
choses à moitié. sr
Seconde culbute ministérielle. Il

faut voir à la troisième maintenant-

M. Jeité dans Montréal - est, donne

du fil à retordre à Sir George. Malgré

toutes ses intrigues, celui-ci pourrait

bien faire le saut,et si nous en jugeons
par les apparences, l'hon. ministre de

lamilice peut être sûr de faire dans

la division de Montréakest: le friême

gymnastique que celle de M. Beaubien

dans Montmagny et de M. Hincks

dans Brant-sud. M. Jetté a l'appui mo-
re' -des somrités ecclésiastiques et
l’aide active et puissante des plus in-
fluents citoyens de Montréal.
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+. La Lutte.

La jpuitniée d'hier et eplle de samedi
m'ontapporté que.ioikphes ‘au patti
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(Suite.)

_—Oh! oh! vous nous écoutiez, ca-
pitaine- Ouaktheno, fit le Babillard
toujours impassible. .
Cela vous ‘conttario?. démanda le

nouvel arrivé avec un sourire ironique.
—Pas le moins du monde. : »
—Contintiez alors, motbtâêve ami,

je suis tout oreilles. Ce !
—Au fuit, ditle guide, cela vant
ut-8tré mieux ainsi.
—Très-bièt parlez,je voys écoute.
Le personnage auquel le Babillard

donnaitle terrible nontindien de Ouak
tehnd,
blanche,

d'une‘ tournure élégante portant avec
un ceftain ldisser aller le costume pit-
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national et au parti réformiste. On

pourra s'en convaincre en parcourant
notre bulletin électoral.

niste, a été élu daus Shefford ; M.

Provost, national, a été élu par accla-

mation dans le comté de Deux-Monta-

gnes, et hier le Dr. Fiset, opposition-

niste, remportait la victoire dans le

comté de Rimouski, par une majorité

de 203 voix sur son adversaire M. Sil-

vain. .

Dansla province d’Ontario, M. Pat-

terson, oppositionniste, a battu M.

Lecomté de Wentworth-sud. a élu

M. Rymal, oppositionniste; pour, son

représentant. ES
Weniworth-nord a élu M. Bain,réfor-

miste.
Dans Waterloo-sud, M. Young, ré-

formiste, a remporté le victoire.

Dans Durham-ouest, M. Blake, chef

du parti libéral dans Ontario, a battu:

son adversaire àplate couture.
Dans Gloucester, Nouveau-Bruns-

wick, le chef du parti libéral, M. An-

glin. a été élu par une forte majorité.

C’est consolant et glorieux.
Vo 1 ,

 

Le Comté de Rimouski.

A 11.46 heures nous avons reçu : la

dépêche suivante :
Rimouski, 20 août, 11.63 hs., a. m.

« Fiset élu par deux-cent trois voix de majo:

rité. Pour rous. nu

Le Dr. Fiset a certainement montré

en cette circonstance une énergie et

courage à toute épreuve. Vaineuil n’y

a pas longtemps’ dans unelutte qu’il

a soutenue courageusement contre une

électorales machiavéliques, mais sorti

glorieux de la lutte, il est descendu

de nouveau dans l'arène, certain qu’il

aurait à lutter contre les jufluences

unies de deux gouvernements.

Toutes les armes dont on s'était ser-

vies dans la dernière élection, ont été

foutbies do’ nouveauet mises en cam-

pagne. M, Chauveau et sa progéni-

ture s’ytrouvhient,‘Bvec les aîdes-de-

camp et les ordonnarices ordinaires.
L’Hon. U. J. Tessier et ses aides ont
encore fait miroiter aux yeux des élec-

teursdesillusionnés,la suppression de
certaines cokvées. Il n’y a pas jusqu’à
la chauve-souris du parti conservateur,

qui est'venue voltigerle soir dans les
demeures des braves électeurs. No-

nobstant tous ces petits engins électo-

commeles plus honnêtes dulot, la vic-

toire est restée du côté du patriotisme

et de l'honneur.
Le Dr: Fiset a été élu par une'forte

journaux, conservateurs qui vont es-

sayer de le revendiquer; mais le nou-

veau député qui connaît l’espèce d’op-

‘pésitionqu'il a eue, ainsi que l'endroit

d'où ello est. partie, saurait bien de

fepsion. defoi qui s'accorde parfe*tè-
avec cdlle ddment parti national.
  
    

  

 

Il fixait surle Babillard ses grands
yeux noirs pleins d’éclairs, un myst -

rieux sourire plissait ses lévres et,il

s’appuyait nonchalammentsur sai caras

bine, tout en écoutant le guide.

—Sije fais tomber entre vos mains

et
je d'autant ape j'y trouverai un lar-
ge bénéfice, dit le bandit.
—O'est juste! observa Kennedy, et

ce bénéfice le capitaine est prêt à te

l’assurer. is. !
-—Oui, fit l’autre en baissant la tête

en signé de consentement.
—"Très-bien, reprit le guide, mais

quel setace bénéfice?
——Que demandez-vous ? dit le dapitai-

ne, encore faut-il connaître vos condi-
tions afin de savoir si on peut vous sa-

tisfaire. Pr
—Oh! mesconditions sont bien sim-

ples. rh ;
—Mis encorc? :
Le guide hésita, ou pour mieux dire

il calcula mentalement leschances de

gain et de perte que lui offrait cette,

it un''homimé de pure race| affaire, plis au bout d’un instant il re-

é de trenteans au plus,d'ung |prit:
taille haute et bien proportionnée,|. —Cos Mexicains sontfort riches.

—O'est probable, dit le capitaine.
—Alors il me semble gue...

toreaque des ganches chiliens, costume: | —JParlezsaps torgi erser. Babillard
qui cranchait + son étrangeté aid n Renaepaitempsdécouter

les prattiestdé
est derigueur. . Ca

Ses ats stoient noblés}chraotérisés,
empreints decette expression hautaine
et loyale, quel’on rencontre si souvent
parmi'les hommes”habittiés à la rude
et libre vie des prairies. ow
+ not sooth Wh heb ©

Lori ant yt ie

db,

Poe a

afWest, ou la blouse vos circonlocutions; do même que les

| autrea demi-sangs, la nature indienne
l'emporte toujours ches vous: jamais
voténevoles frahchement. venir au
ait.

* —Eh bien! reprit brutalement le
guide, il me.faut cing mille piastres
to hoe by tl ’

Tio ste ba 12 ta !
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Edéteur-Propriétaire et Rédacteur en Chef:

Samedi, M. Huntingdon, opposition-

Hincks dans Brant-sud. x}

corruption effrayante et des menées|

raux, pourtant ‘les. plhs meurtriers |

majorité. Nous voyons déjà venir les.

quel côté se ranger, s'il n’avait déjà |;> P

fait sa profession de foi politique pro-i au moment où M. Oe-tier levait le bias, M.

ae0efee

les gens que je suis payé pour escorter| ]

pour conduire, au' moins ne le ferai- vous chargez de nous livrerle géné-

bo.

 

Dans tous les cas, le Dr. Fiset vient

de remporter une victoire signalée, et

les partis national de Québec et réfor-

miste d'Ontario ont droit de sen-

montrer fier.
rca
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Rulletin Electoral.

ve LAPRAIRIR.

M. Loranger, frdre du Juge, se présenie

comme candidat indépendant dans le comt’

de Laprairie contre M. Pinsonneault, conserva-
teur, bommesuns instraction et'eans' aptitudes

Fourla vie publique.
MONIRÉAL-RST.

—On lit dans le Nouveau -Nonde 3
54 6,000 personnes se pressaiént, das anze

heures de l'avant midi, sur la place St. Jac

gues, pour assister 4 la nomination des candi-

dats, ey

Après la lecture des proclamatious offi.

gilles, les deux candidate furent mis en mois,

nation.
! Par'les acolamations et les houri ‘hs de

i

.

l'assemblée étaient favorables à M. Jetté.

M. Jetté fut proposé par: MM. F, Cassidy,
M. P. P., C. S. Cherrier, C. R., John Pratt, kK.

G. Penny, Alfred Lorocgue, J. H. Larocjue,

I'é3kievin B. Bastien, l’échevin T. Wilson, le
Cons. J. Grenier, le Cons. C. 'Desmarteau, le
Cops. P. Christie, le Cons. J. Brunet, L. À.

Boyer, M. P., R. Trudeau, J. A. Labadi
James Sinton, J. Barsalou, H, Jackson, 7
Caverhill J. B. Thibaudeau, Dr. J. E. Coderre,
W. Christie, James Nelson, J. Duhamel, A.
Robert, Alf. Narbonne, J. Bauchamp; F. H.
Montmarquet, J: W; Crevier. H: Jackson ot J.
Wray! Cae
Seconds plr : MM.Jos. Christin, G. F. Pa.

pineau, C. Healy, L. ourville, 8. Prevost,
-AMfdd Roy, Louis Hughes, Olivier Deiome,
Geo. Yon, R. Parker, J. Chabot, L. Bélanger,
John Elliott, ©. Melançon, Robert Cane, Joba
Kelly, Z. Chapleau, Chs, Lamoureux, b.
E. Morin, Isidore Leclaire, John A. Johnson,

Dr. N'eunier, Dr. Quintal, N. Gaudet, H. Bour-

gouin.
L'Hon. Sir George E. Cartier a été propc-é

pir William Workuan, Ecr., ex-maire, Hon.
Chs. Wileon, sénateur, Sir Hugh Allan, F.
David, M. P. P. A. Larivière, Eor. Chs. Garth,
Ecr. Calixte Duÿte*, Ecr. P. Donelly, Ecr.'

Secondé par I'hon. Henry Starn-s, M. C. L.,
Andrew Allan, Ecr, J. L. Beaudry, Ecr, W.
Andercon, Ecr., C. A. leblanc Ecr,,- Jobu
Mahoney, Eer., A. Truteau, Egr., B. McAve-
nue, Ecr., L. Dérome, Eor., Dsuiel Munroe,

Eer. Thos. F, O’Brien, Eer,

; M. Jetté parla fe premier avec beaucoup de

succès et au milieu ‘des applaud'ssements, il

fésuivi par M. Cartier. Co

Nous conna‘ssons maintenant quels cont les

moyens d'action de nos adversaires, A bout

d'a-guments, ne pouvant donner aucune’ ré-

ponse batisfaisante relativement au terminus

du cheminiduPacifique, ne sacuant comment

expliquer sa conduite pour l’inique sanction ac-

cordée par le ministère à la loi des écoles du|:

 
. Nouveau-Brunswick, M. Cartier a cru devoir sé |.

! tirer d’embr-rr * en prov <uant une déplorable

émeute.

N'imit-nt pri M. Jetté qui toutes le: fois

qu’il eut à parler de sou adversaire le fit dass

lies termes les plus polis, le baronet, foulant au

! pied tout sentiment de convenance, ne craint

pr de prodiguer dans son dis’ >urs de3expres-

sions de mépris en parlant cle notre can :idat.

Nos amis indignés firent entendre quelques

itrmères, mais Sir George qui n'attendait que

3 mopent, donna un signal aux’ forts’ 3 bras

vomis parles ateliers du Grand-Trouc et le:’

navirez de la ligue Allan, qui se ten ient au’

pied du husting, fit un sigae à la pôlice, et tous

obéissant avx ordr/-: du ministre de la Milice

+e ruèrent sur né bainis qui étaient réunis à la

‘gauche. :

| Sette soupgannst quelle devait être Ta sighifi-

Edition Quotidienne.—Mardi, 20 Août 1872.
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ls foule, il était évident que les trois quarts del,

[centréde Montréal, pat Tes Messidûrs ‘épnt Les

  

saire, lui représen‘ut les malheurs dont il "ai-
lait se rendre cause, mais celui oi ne voulutrien

entendre. : ;

H y eutyun moment de confusion inexprima-

bles, les pierres se mirent à pleuvoir, nos amis

Déni-, suivie par les tueurs de Cartier qui

avaient eu le temps de se münir de bâtane. De

part et d'autres il y eut des horioné distribués,
plusieurs personnes furent atteintes, mais au-

cune dangereusementbl- sée.

"Les parsounes présentent élé vivament io-

digoées de la conduite de la police, nous ;vou-”

drions.savoir de quel drojt elle se met mx oOr-

dree du ministre de la milice. Son rôle n'est

pas do sontenir un candidat, mais de dauner a

tous les partiesune pratection .égile, et de ré-

primer les troubles ; aujourd'hui elle. aj mal

compris ses obligations. 4.0

Notre devoir nous oblige d'admirer la toura-

geuse conduite de Son Hou. le Maire Coufrsol ;

il a fait preure d'ünre grandé pr#sbrobd'ebprit,
et de'beaucoup de bravoure. Il a lui-même: sé-.

paré des rambattants, en’ désartné plütiqura

et a calmé aurai le zèle outré de certäits agente

de police. ' >

furent repoussés dans le haut de ls rue St. M M

   

  
mation au ‘fnilien des appldudissements ugani-|
mes de l'âssemblée.

Plusieurs hruriabs furent alors donnés en

l'honneur de lr16ine, du gouvernear-généra),

des magistrats, et en l'honneur du membre élu,
M, F, Eÿan, prenant alors la parole, adres

sa quel ues mot} de remerciment nu public et

promit de continuer 4 prendre, . sme par le

passé, les intérêts dela ville de Montréal. Après

plusieurs remarques très sages sur lo chemin de

er de colonisation du Nord et du Pacifique, et
offr 10 commerce, il termina En remertiant de
nouveau ses électeuts. On lui présenta alofs un
fhebouquet, et I'heareux membre reprit le

chemin de

gp

deme ompagné de plu-

sieurs pronfaswe rong *
JACQUES-0RTIBR 1°

Onlit dans le National:

3 à 4,000 personnes assisfaient à la nomipa-

tion des candidalspour le 5thté Jacques Car-
tier, jeudia Ste. Geneviève.
M, Girouard paris pendant une heure, ot M.

Läfiamme pendant une heure et demie.

! Au milieu des interruptions, M. iecavalier

vbulut présenter à l'assemblée M. Mouseay,
‘\avocat, de Montréal. ‘Le calnie a’ét4nt rétabli, Sir George aprè

avoir déclaré à ses partisans qu'il était inno’

cent des trouble qui venaient d’avoir lieu,leg

engages à l'accompagner à son domicile. ,

M, Jetté'et ses amis continuèrent ‘& -haran-

guer la foule. Cl !

P.S.—Nous apprenons à l'instant que le

‘ onstable Frigôà a reçu à la tête une blespure

très grave. Soy

MONTREAL OURST, fro

Après les préliminaires d’aesgo, par M. Buf:

mer, l'officier rapporteur, et son “député M.

Monck, l'honorable Johu Young a été proposé

pour représenter Montréal ouest au parlement

fédéral, par les messieurs suivant: : fe

MM. Gco, Bowie, Fred. McKenzie, Wa. F.

Kay ; pion 42"
Et secondé par MM. Jean Papineau, Wm.

Moore, N. Valois, D. Lyons, James E. af

T, 8. Brown, B. Devlin, R. Prévost, Robert; Mo

Cready. H. A. Nolson, Jobu MoDcnald, A; Tabb

W. E. Walker,'[hos. Bowes. ~~, Co

M. George A. Drummoud a été proposé par:

MM.C. S, Rodier, G. A. Desbarats, B, Le doug,

A. McGibbon, et Thos. White. NY

fondé par: MM. H. MeLennan, M. C.:Mul-

larky, J. 11. Semple, A. Masterman, W; Ken-

nedy, W. Clendiuning, et A. À. Stevensoft! o

MM. Kay et MeKenzie prirent, tour à'toûr

1a parole en faveur dn candidat de l'oppbsition

l'honorable John Young, tandis que l'Hapors-

ble Thon - Ryan et M. Thomrs White perlè-

rent pour M. Drummond. pro

Les deux candidats sdressèrent ensuite ‘euk-

mêmes au long ls parole à leurs électeurt;’ ‘

Sur les quinze cent- personnes présentes, da

majorité étail très certainement en, faveur de

M, Young. | +. ou mur

A.partun.peu de..tapage mal àpropos par

les partisans de M. Drummond, toutles}passé

 

; Des protestations s’élevèrent et on cria hau-

tement que lc+ candidats et les gens du.cômté
sbule auraient le prizilége de parler. !.

: Lan deux tiers de l'assemblée se rendirent

alors à un endroit désigné où M. Leflamme

parla, et grand nombre de coux qui accompa

gndrent M. Gitonard vers le bas du villuge,

étaient de ses advesssires.

Jamais candidat n’a reçu une volée de bois

*

|

dert semblable à celle qui à été administrée à

M. Girouard par M. Laflamme.

e
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.Le Studio de M. Eugène Hamel. »

« Dars une saison où à droite et à gauchp l'on

n'entend parler que d’élections, de menées et

de corruption électorales depu’s le lever du

soloil jusqu'à l’heme solennelle: des grands

drames dans les romans, il estbon d'aller pas-

ger quelques iustan‘s en Ja compagnie de ces

êtres privilégiés chez qui le génie artistique ou

bcientifique est la seule vie et que la poursuite

du beau et du bon idéalisés éloigne ronstam

ent des foyers ardents où viennent en confit

es ambitions politiquesde toutes nuances.

« Il est bon etcel» fait du bien d'aller £e re-

poser ausle sanc‘uaire«le l'artiste, de voir les

fruits de son imagination et de son pinceau,

Ye le voir lui-même retraçant sur la toile une

grappe de conceptions ausi hardies que mer

veilleuses, cueillie ou dctachées de cet arbre

de fen, étincel.nt da fruits d’or, qu'on nomme

{e génie. . Va Bbeebeaira oo

‘* L'homme ne se.nourrit pas: seulement d'é-

Yections,il vit aussi de-ce quel’art et lu science

peuvent lui offrir de substantiel et de js‘dui-

sant. C'est pourquoi l'autre jour, je suis allé

ine retremper chèzmon ami Eugène Ifomel,

unartiste-peintre dont, lep débuts promettent assez tranquillement. :

On.lit dans le, Herald,
août: (

Shme di soir, il y avait une réunion « boiidb.

rable, au carré Chaboilley, des partisaue de

"hon. John Young, M. Cauchon présidéis l'as-

semblé ét'on remarquait sur le hustipg les prio

‘cipart fibéravx connus dela ville.

MONTRÉAL CENTRE, ! ;

La nomination pourle quartier centre de la

ville de Montréal, à eu'lieuà midi, L'assistance

était peu nombreuse, on remarquait: à jr Ves.

trade plusieurs citoyens’ imminents: près la

lecture des proclamations d'üsage. M. Ÿ.Ryèn

fu&ptoposé comme rmndidat parrla division

noms suivént: ‘
Honorable M. Starnes, W. Workman, M.

Mac-Cambridge, l'hon. C. S. Rodier, John

Grant, P. Phrkir, M. ‘E. McKeon, seconidés par

S. McShane, E. Simp'on, J.£. Sampté;| Ÿ. Ia

belle, T. X. 8t:Charles, 'MoMulabey, J. W. Mc
Naughton et plusieurs autres. ft ct

Porsonne ne se présentant purfaire dppôsi-! ! cation de ce signe, es:aya d'arréterson adver-
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fortes, ou il n’y a rién de fait.

—A Ya'bonne heure, du moins, voila

qui est parler, nihintenant Noussavons

4k quoi nous en tenir, vous exigez cinq
mille piastres ? Le .

» —Oui. J

—Et,'moyennant cette somme, vous

ral, sa nièceet tous le: individusqui
les accompagnent.
—A: votre premier signal.
—Trés-bien. A présent écquiez ce

ue je vais vous dire. 31
‘écoute.

—Votw'tie connaissez n’est-ce pas ?

—Parfaitement. L

—Vous savez que l'on peut compter

sur ma parole. ‘

—Elic est d’or.
—Bon, si vous remplissez leyale-

ment les engagements que vous pre-

i.

5€

si vous me livrez, je no dis pas tous

les Mexicains qui composent votre ca-

ravane, gens fort honorables sans doute,

mais dont je me soucie très-peu, mais

seulement lajeunefille quel’on nomme

je crois, dona Luz, je ne vous donnerai

as cinq mille piastres, comme vous

e demandez, mais dix mille, vous

m'avez bien compris, n'est-ce pas ?
Les yeux du guide brillèrent de con-

voitise et de cupidité. +

—Oui, dit-il.
—Bien.
—Mais ce ‘sera difficile de l'attirer

seule en dehors du camp.
—('est votre affaire.

tous en bloc. !

 

 

nez librement envers moi, c'est-à-dire |.

“| parant vivement du bijou.

—J'aimerais mieux vous les livrer|

let dont Québec doit avec raison se monijer fier

de Montréal; du 19 lJe frappe à la porte de atelier de mon ami,

io le trouve l'ouvrage. J'en étaid bien sûr;.

il travaille toujours et il aime passionnément

son pinceau, sa palette eb ses couleurs. Jeme

trouvai alors en présence d'un immense ta-

bleau, représentant un vieillard a In figure vé-

nérable, à la longue barbo blanche vêtu du cos-

‘lume épiscopal, un évêque, en un mot, de

grandeur naturelle, grand tableau d'église des.

tiné à l'église de St. Cécvire. Ce vieillard est

St. Césaire, évêque d'Arles. Tout le tableau

bat de la compo-ition de M. Eugène Bamel. Il

h beaucoup d'effet, ot l'autsuf à en ÿ mettre

‘tout le cachet dp haute digoits et de grande

distinction qui devait ressortir dans le tableau.

L'église qui en a fait l’acqu'sition pourra avco

fierté le faire voir aux amatsurs et connaisseurs

do peintures. C'est l’ouvrage le plusfrais de

M. Eugène Hamel; il €+t mênde encôra sur lé

chevalet, pour subir ‘quelques retôuches çÀ et

là, a
b Voila pour. l'atelier proprement dit de notre

artiste. Mais il faut voir son salon où cont ex- tion à M, P. Ryan, celui ci fut élu ‘par acqla-
DES ry ed "tes fo y

tee
== 14

70

1i + —Hum! que dira le général! ;

—Ce qu'il. voudra, cela neme re-

garde pas; oui ou non, acceptez-vous

e marché que je vous propose?" !

J'accepte, - : .
—Vous jures d’être fidèleà nos cén-

ditions ? ta dee ocd nd fe

—Jele jure. 4410
—Maintenant, combien de temps le

général ‘compte-t-il rester daris_ gon|

nouveau campement ? 2
,

—

Quinze jours.
—Que me disiez-vous donc, que vous

në'saviez commentattirer la jenhe fille:
au dehors, ayant tant de termpé evant)

vougl, Coed

: du $

exigiez qu'elle vos fût livrée,moi.
—C'est juste, eh bien ! je vouddoiine

uatorze jours, c’est-à-direquelave lle:

u départ la jepne fille me sera émise,
Oh! de cette fagon....,, EO

y—Ainsi, cet arrangement vous oon

vient ? dur ON!

—Oertes. .
~('est arrété ¢ |
~—Jrrévotablement.

Tenez, Babillard,dit le capitaîne

a

‘en remettant au guide unemagnifique

épingle eh diamants qu'il porfait pi-

quée dans sa blouse de chasse, ‘voici’

mes arrhes. Co ; +

2

OR! fit Je bandit avec joie ens'om-

—Cette épingle, reprit le ‘capitaine,

est un cadeau que je vous fais ah Kus

des dix mille piastres que Jé. vqua

compterai en recevant dongLaz +

+-Vous, êtes noble ekgénéreus capi-
taine, dit-le guide, on est. hourexd  "80 diebfe ! qu'en foraije? + vue àvous servir. ou vai.

  t

{

‘me trompez,

€ © “|serai ici.

Lame!je ñe savais pas qua id voug|—Da !
trai le jeune fille.

posés les meilleurs produits de son pirceau.
>

  

 

>. . i ou

—Seulement,repritle capitaitie d’une

voixrude, avec un regard froid comme

unelame d'acier, souvenéz-vous qu'on

me nomme Celui qui iue et que sl vous

il n’existe pas dans la

prairie de lien assezfort ni assez ignoré

pour vousgarantir des terribles effets

c ma vengeance.
—Je le sais, capitaine, répondit le

métis en frémissant malgré lui, mais

soyez tranquille, je ne vons tromperez

pas _. .. ete
—Je je souhgite ! maintenant sépa-

votre absence : dans quatorze jours je

—Dans quatorzejours je vous remot-

Le guide, après cette dernière pa-

role, regagna le camp dans lequol il

rentra sans être aperçu. .

_

‘

Dès qu'ils furent seuls, les deux

homines avec lequel Babillard venait

| de faire cet étrangeet hideux marché,

‘| s’enfoncèrent silencieusement daus les

broussailles au milieu desquelles ils

rampèrent comme des serpents.

Ils atteignirent bientôt les bords

d'un petit ruisseau qui coulait i oré

dans la -forat; Kennedy siffla d'une

certaine façon à deux reprises diffé-

rentes. ‘ BE

Unfaible bruit se fit entendre, et un

cavalier tenant deux chevaux en main

parut a quelques: pas en avant du lieu

où ils étaient arrêtés. !

—Viens, Franck,dit Kennedy, ap-

proche sans crainte. ;

Le cavalier s'avança aussitôt.

- —Quoi de nouveau ? demanda Ken-

nedy. 
‘ TU)

|

Por

Chord MEF, f

Chaque ipsertion Quivante, wicseaierese es

Pour‘chaque ligne.andusws de six ligues

rohs-nous, on pourrait s'apercavoir de |
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LL dre ‘Les antionces déposées à Montréal, chen Fanae
ie . . & Graves, avec ordrede publication, sont insérées

gnRe daasile numéro du lendemain.

Ce Snocursgle tréal : Fabre & Gravel,
HECTOR FABRE «vi aire,

A,

wo Notre-Dame,

     
i"Band deé.premières peintures.qui frappe le
regarddu visiteur À gauche en entrant est cer-
tainèment La Visitation, tableau charmant et
gracieux que M. Hamel a copié fidèlement sur

l'original en Europe et dont il a fait une copie en

grand pour l'Eglise da Ste. Foye. Ce tableau a

416 placé samedi dernier dans cette église.

Il y a beaucoup de vie dans cette peinture.

L'arrivée de la Sto. Viergei et de &t. Joseph,
chez Elimabeth est parfaitement rendue ; l'ex-
pression des figures est d’un naturel charmant.
La première copie se rappi oche, paraît il,del’o-
riginal à un degré tel qu'on pourrait les confon-
‘dre. Celle dont M. Hamel vient d'ornerl'église
Sin. Foye, eat de beaucoup agrandie, mais pré-
seute ln méme perfection dans jes détails.

8i mon nmi Eugéne est un copiste istingué,
il faut reconnatire qu'il a en lni de Vétoffe du

"| compositeur. Ila fait un grand nombre de
compositions au pinceau et, au crayon, qui tou-

tes décèlent beaucoup.de hardiessa,d’élévation,

d’originalité -de conception, .e délicatesse et
goût dans l'exécution. .

11 y a quelque temps & I'Eglise paroissiale de

8t. Roch, ou désirait avoir wo tableau du Sacré

Cœur de Jésus, mais on voulait une idée nou-

velle. On se dit et quelqu’un prétendit qu'il
fallait absolumert écrire en Europe à ce sujet;

it ya toujours des gens qui sont pressés de

passer la mer pour aller chercher des œuvres

artistique ou autres et même des talents artis:
tiques qu'ils ont à leurs côtés. Avant de se
décider à prendre définitivement ce parti, on
décida de consulter M. Hamel; L'artiste con-
aulté promit de faire une esquisse au crayon du

tableau désiré et de la soumettre quelques
jours après. En effet au jour fixé M. Hamel

exhibait l’esquisse d'un tableau du Sacré-

Cœur, de sa comy'osition, charmant de concep-

tion et d'exécution. Ce carton peut être vu à

l'atelier de l’artista. On en admira l'idée et le

desasin, et il est tout probable qu’au lieu de se

mettre à la poursuite d'un artiste européen,

on restera à Québ-> et on donnera la csm-

mande 4 un artiste canadien-français. C'est

plus patriotique et plus national, et de plus on

sera oerlainement auesi bien servi.

L'artiste nime de préférence les sujets reli:

gieux et bibliques à tous autres, et y excelle.

Minis il possède pourlant une autre apécialié

pon moins digne d'être mentionnée. 1! est

portraitiste distinguée.

Desuite il saisit le caructères ot les patties

caractéristiques de la tte et du buste qu'il est

py elé à reproduire sur la toile. Pas le moin-

dre trait particulier qui donne à la physiono*

mie tout eon cachet, son originalité, ne lui

échappe ; il n sous ce rappoit le coup d'œil

de l'artiste dans la epécialité. Déjà ss réputa-

tion comme portraitiste a dépassé les limites

de la Puissanra. Les derniers qu’il vient d’exé-

cuter sont de nature à rebausser de plusieurs

coudées cetie réputation dont les bcines ee

reoulent tous les jours.
Ms Eugène Hamel vient d'exéoutar les por-

traits do Mgr. T'sechereau, de Mgr. Jo eph La-

Rcoque, évêque de St. Hyacinthe, et de M. le

Grand Vicaire Raymond, do St. Hyacinthe.

Pour tous coux qui connajesent ces tiois person -

nages, ils sont pour ainsi dire vivanta. Il ne

leur manque que de parler, comme dirait le

vulgaire. M. Liamela rendu avec une perfec-

tion inimitable, les traits distinotifs deces trois

vénérables physionomies. Il a observé, r’mme

toujours, d'ailleurs, le naturel de toutes les cou-

leurs ; celui des draperies est remarquable.

Mgr. l'archevêque a réussi enfin À avoir un

portrait ressemblant, abstraction faite des

photographies. Dansle salon d'Université Laval,

on peut voir un portrait de Sa Grâce, dont la

c’mmande avait été donnée à Rome. Ce qu'on

exige au moins d’un portrait c'est qu'il soit

ressemllant. Eh bien ! le portrait de Mgr.l'Ar-

chevêque à l’Université n’a pas même avec l'o-

riginal une ressemblance approximative. C'est

pénible à diro pourl'artiste italien, mais il est

loin «1'ici, et ses oreilles n'en souffriront pas.

Tout de mêmeil est glorieux pour notre artiste

québocquois d'avoir réussi à faire de Myr.l'ar-

chev” jue un ‘portrait aussi frappant. L'hi

ver dernier, M. [inmel a fait un excellent por-

i
  

Rien de bien important, répondit

le cavalier, j'ai découvert une piste

indienne.
—Ah!' ah! fit le capitaine, nom-

breuso ? +
—Assez.
—Dans quelle direction ?
Elle coupe la prairie de l’est à

l'ouest.
: —Bien, Franck, et quels sont ces

Indiens ?
—Autant que je puis le sopposer, ce

sont des Comanches.
Le tapitaine réfléchit un instant.

—C'est quelque détachement de
chasseurs, dit-il.
—Probablement, répondit Franck.

Les deux hommes se mirenten sélle.

—Franck et toi, Kennedy,fit le ca-
pitaine au bout d’un instant, rendez-

vous à la passée du Buffalo, Vous cam-

perez dans la grotte qui s'y trouve;

surveillez avec soinles mouvements

des Mexicains, tout en vous arrangeant

de façon à ne pas être découverts.

—Soyez tranquille, capitaine. ~~

—Oh! je sais que vous êtes adroits

et dévoués, compagnons, aussi je m en

tapporte totalement à Vous; surveillez

aussi le Babillard, ce métis ne mins

pire qu'une médiocre confiance.

©dela sera fait. 100

—Maintenant, au revoir ; Vous rece-

vrez bientôt de mes nouvelles.

Malgré l'obscurité, les trois hommes

partiront au galop et s’enfoncèrent

dans le désert dans deux directions

différentes. “
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trait de l'orateur du conseil législatif, l'Hon.
Boucher de Boucherville. Jusqu'à présent ce
portrait est resté dans ls chambre de l'orateur,
qui n'attend pour-l'exposer dans la salle des
sciences publiques, qu'un portrait de Se Majesté
1s Reine Victoria y soit installé.

L'artiste a fait un très grand nombre de por-
traits et de tableaux, mais je ne parle que de
ses meilleurs ouvrages. Je dois cela à son ta
lent et à son mérite, de le mettre en relief.

Puisse t-il ne pas m'en vouloir longtemps de
metreainsi sa modestie à l'épreuve, c'est tout
ce que je lui demande.

 

L'Evacuation du Territoire Français.

Onécrit de Paris au Journal de Rouen :
‘ Le succès inouï de l'emprunt fait entrer

dans une nouvelle phase la politique de libé-
ration que poursuit M. Thiers. Le paiement de
Is première partie de notre rançon, telle qu’elle
à été stipulée dans la dernière convention con-
clue avec l'Allemagne, doit commencer le 5
août. En même temps le gouvernement de la
Confédération germanique a été averti que d’au-
tres paiements mensuels suivraient sans désem
parer. Il en résulte que dans les départements
de la Marne et de la Haute-Marne, les soldats
prussiens bouclent déjà leurs sers. Ils sont
avertis depuis plusieurs semaines que l'évacua-
tion doit s’opérer dans les derniers jours d'août
mais ils s’sttendent d'un moment à l’antre à
recevoirl'ordre définitif du départ. Ils ne lais
sent pas de regrets derrière eux, cela va sans
dire ; mais eux-mêmes n’en témoignent qu’un
seul, c'est qu'on no leur ordonne pas immédia-
tement de rentrer en Allemagne.

“‘ S'il faut s’en rapporter à ce qui se dit au-
tour de M. Thiers, l'attente à cet égard ne sera
pas de longue durée. Avec les ressources qui
sont maintenant mises à ea disposition, le pré-
sident de la République, sans rien précipiter,
inconsidérément, voudrait arriver à ce que la
retraite des troupes allemandes s'opérât par
étapes et sans discontinuer, de manière à ne
point amener des changements trop brusques
dans les habitudes actuelles des populations
rurales. On verrait ainsi, dans le courant d’oc-
tobre, l’armée d’oocupation cantonnée dansles
deux derniers départements qui leur sont assi-
gnés par les dernières stipulations. On travail-
lerait même activement à ce que ce caatonne-
ment ne fût que transitoire.

* Des négociations officieuses sont entamées
depuis quelques jours à l'effet de + >nnaître ex-
plicitement les garanties financières que compte
demander l'Allemagne du Nord pour notre cin-
quième milliard.
“ M. Thiers n'ignore aucun des embarras qui

entravent, dans plusieurs de es rouages, le
gouvernement allemand. Il est parfaitement
renseigné sans avoir recours à cetle armée d'es-
pions qu'affectionne M. de Bismark et qui ca.
ractérise la politique prussienne depuis Frédé-
rie-le-Grand. 1! en résulte que M. Thiers con-
naît patfaitement le terrain sur lequel il se
meut, et c’est pour cela même qu’il veut s’y
mouvoir en toute liberté,

“‘ On prétend que cette considération n'est
pas étrangère au désir qu'il a manifesté, quoi-
que avec discrétion, de voir l'Assemblée s’éloi-
gner au plus vite pour prerdre son repos an-
nuel. JI craint sans cesse qu’un éclat irréfiéchi
de passions ne vienne brusquement compro-
mettre son œuvre, et il ne cache pas que son
plus vifdésir est de rattrapper ce qui lui a fait
perdre la démarche da 19 juin. C’est à cela
principalement qu’il compte consacrer les va-
cances qui vont s'ouvrir pour lui comme pour
l'Assemblée.”

 

Télégraphie Générale.
Londres, 18.

A un banquet donné hier à Brighton à M.
Stanley, celui-ci en répondant à un toast a dit
qu’il avait cru remarquer une sorte d’incrédu-
lité chez quelques-uns, des convives dans son
entrevue aveo Livingstone,

Il a protesté violemment et s'est retiré de
table.
D s subséquemmentlaissé Brighton.
Sherman est arrivé samedi à Edimbourg.
Un correspondant télégraphie de Belfast ce

matin que les troubles continuent dans les
rues.
Up vest battu hier soir et les pierres tom-

baient comme de la grèle dans les rues.
Des dépêches de Belfast, anjourd'hui, à

midi, mandent que les troubles ont duré
samedi soir et dimanche et qu'ils se continuent
encore. Le peuple est divisé en deux camps:
les catholiques et les protestants. Lorsqu'ils
se sont rencontrés, il y a eu combat. La
police a fait tous ses efforts pour arrêter
l'émeute ; elle a même été obligée de faire
feu sur les émeutiers, qui ont eu plusicurs
blessés.

Les troupes, avec la baïonnette fixée au bout
du fueil, occupent les principales rues et tien
nent la population divisée.

Les dragons du 4Ue régiment sont arrivés à
Belfast, de Dublin, en faisant une charge dans
la ville.

Dersonne n’a été tué ; mais l'agitation est si
grande qu’il ezt impossible de la définir.

+ New-York, 17 août.
Wendell Philipps, dans une lettre aux ci-

toyens nègres de Boston, dit que M. Summer
est la dupe des financiers du Nord et des #6
cessionnistes du Sud et que M. Greeley est leur
instrument. Le Sud a souvent annoncé, la
derniére fois, par ia bouche de Jefferson Davis,
Que es cause n’élait pas perdue et qu'elle de-
vait être gagnée par la prise de pousession du
Gouvernementet en nous laissant dans l'oppo-
sition,

Tel eat le projet que oomprend M. Greeley,
mais cela ne l’empêchera pas de lui donner son
aide.
Je suis profondément étonné que M. Sum-

mer ne comprenne point ce projet. Le parti
Républicain ri gulier est le reul instrument de
résistance et Grant représente la loyauté cam.
me Linooin la représentait en 1861,

Memphis, 17,
Ce matin de bonne heure, un pécheur s'a-

perçut que le petit bateau A vapeur Helen
Brooks descendait le courant près de Read
Cheeks Chute, à environ dix milles au-dessous
d'ici, et paraissait abandonné. II se dirigea
de ce côté et l'entraina vers le rivage. Aussi-
tôt quele vaisseau eut atteint le bord, il vit un
nègre sauter à terre et s'enfuir dans les bois,
Le pêcheur se rondit à bord et vit les traces

|

Ch
d'une lutte désespérée ; les ponts étaient cou-
verte de sang. Il vint alors en cette ville et ra-
conra ce qu’il avait fait et vu, ;
Quelques instants après arriva de St. Lools

le Grand Tower, apportant un message du ma.
gistrat de Bradleyls Landing, A.environ dix.
huit milles d’ioi, dans lequel celui-ci mandait
que l'équipage du ‘ Helen Brooks ” et les pro-
priétaires d'un vaisseau marchand, ainsd que

+
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leur famille, avaient 6t6 massaceés ob les vals.
seaux pillés,
Le vapeur Jokn Overion partit aussitôt à la

taine William Potts et son frère, propriétaires
du vaisseau marchand, ainsi que leurs femmes
et leurs enfants avaient été mis à mort et leur
corps, jetés dans la rivière.

Londres, 19.
Une dépêche datée de 8 hs. cette après midi

dit que les émeutiers se groupent en différents
endroits de la ville et que les troupes fondent
eur eux À la baïonnette.

Madrid, 19.
Il est rumeur que les partisans de l'ex-Reine

Isabelle vont tenter quelque choss en sa faveur
et que les carlistes profiteront des troubles
pour recommencer leur campagne.
À pampelune il y à eu quelques troubles qui

but été vite aprisés. :
New-York, 19.

Chaleur toujours excessive : 100 degrés à
l'ombre ; 970 à l’ombre hier,
La troisième Banque Nationale a été visitée

la nuit dernière par des volears qui en on. ex-
trait des valeurs au montant de $100,000.

L'atelier de bijouteries de Thomas & Cie a
Harkersock, n été filouté samedi soir pour
$1,350 de bijoux. !
La bande irlandaise nationale a donné un

grand concer; hier à Jone's Wood. Elle part
pour l’Europe samedi.

  

   

   

recherche des victimes et rapporta que le capi:|‘

Les Nominations. 5
Voici la Liste des élections fixées jusqu'à ce

Jour dans la provinos de Québes :
Comtés Yom. Votation

‘Bonaventure... .................... 21! août.
Vaudreuil ...... venues teeseccnae 2 «

“Moaraearret à
Laprairie....…........…..….….0.. 00002 36 ©
Rourilleau. 0042000000 ane 010 70t BB “,Drummond ei Arthabasks...22 août 90
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FAITS DIVERS.

POUR LH SAGUENAY.—Le vapeur Clyde, Capt.
Lecours, laissera le quai St. André demain
matin à 7 heures pour le Saguenay.

DAVID GANDLE.—On a fait hier, à la Cour de
Justice, des recherches sur le meurtre de David

Gandle. Nombrerds- témoignages ont-été en-
tendus. ’

FATAL AOOIDENT.—Hier, aux moulins Méthot,
un homme s'est fait tuer accidentellement. Le
coroner est parti dans l'après midi pour aller
faire une enquête sur son corps.

* La

ALARMB DE FBU.—Hier soir à 10 h, 30 m. on
àsonné l’alarme à ls boîte 43, St. Roch. Une
cheminée, jalouse de ls lune, s'était donnée la
fantaisie pour rivaliser zveo elle d'éclairer les
environs,

Les pompiers arrivèrent à Ja hâte sur les
lieux et, en lui refroidissant-le catactère, firent
rentrer dans l'ombre ses prétentions envieu-
ses.

LA “* CONFÉDÉRATION DU OAXANA." -Nous appe-
lons l’attention publique sur l'annonce de la
Compagnie d'Assurance La Confed;ration du
Canada. 01 :
Cette “mpagaie offre au public des avan-

tages et des sécurités que l’on rencontre rare-
ment dans les autres \mpagnies d'’assu-
ran< >, .
Dans son annonce-prospectus, une liste en

gros de ces avantages est donnée.
On peutvoir que l'assur» ne court que bien

peu de risques et que le percentage divisé
entre les assurés est rasezélevé,
M. Louis Riverin est l'agent de cette “ ympa-

gnieà Québeo. Il tient son bureau rue St.
Pierre.

marchand-épicier, annonce depuïs hier dans
notre feuille, qu’il a en vente un excellent ar-
ticle pour enlever les taches de graisse, de
gomme, et d’encre sur les étoffes. C'est une
espèce de savon blanc à l'odeur très agréable
et qui sert aussi tr}: bien à la toilette de la
tête, fou
Cet article est le ‘ Degraisseur Instautané de

Patret. ” Eon efficacité est immédiate et radi-
ele. I ne se vend que 30 sousla boîte,

TRISTE ACCIDENT. — Dimanche dernier à 2 hs.
p. m. un train d'émigrants montaità Montréal.
Arrivé à la station de Metthot's Mi'l, le train
Arrêta quelques instants. Un jeune homme du
nom de François Aubin, de St. Agapit, un des

chez une connaissance pour prendre une tasse
de thé. Pendant qu'il mangeait, le sifflet de Ia
locomotive se fit ent ndre et il repartit à la
course pour s’embarquer. Sur la plateforme de
Ia station il s’amuss 4 taquiner nn des émi-
Brants qu'il avait connu en montant et celui-ci,
involontairement, le fit tourner sur le dcs pen-
dant que le train se mettait en marche. Le
jeune homme tomba sous les roues des chars
quil'écrasèrent dans le sensde ls longuevr du
corps. Le malheureux a expir5 au bout de
deux heures. ,

L'enquête a eu lieu hier après midi. Verdict
à été rendu suivant les faits.

RÈONE IMPOSSIBLE.— Samedi soir une jeune
fille, employée mme menagère chezMadame
Lapointe, à-Québec, se rendait à Montplaisant,
lorsqu'’en cet endroit deux individus lui tirè-
rent deux caups de revolver de chaque « Sté de
la tête.
La jeue fille parvint à se rendre à destina-

tion, mais dans un état d'exoitation nerveuse
tel, qu’elle a.dû garderle lit depuis.    
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Tableau Electoral.

DÉPUTÉS ÉLUS.

QUEBRO.
M. O. 1.

Hon. M. Pope, Complon............ 100
McDougall, Trois-Riviéres........... 100
Brooks, Sherbrooke. ....lea nee na 00 100
Bellerose, Laval, ..... cevesirrennanre 0 01
Wright, Ottawa comté. ............. 100
Baby, Joliette................ ……. 100
Tourangeau, Quét.ec-Est........ ….… 100
Lacerte, St. Maurice. ............... 100
Colby, Stanstead. ..... a...sanauce 100
Fournier, Bellechasse. . .0 110
Pelletier, Kamouraska.. .... ….….… 010
De St. Georges, Portneuf......…..... 0 1 0
Taschereau, Montmagny...... .….…….0 10
Ross, Champlain. ..................1 00
McGreevy, Québec-QOuest. ........... 100
Cauchon, Québec-Centre. ......100
Langlois, Montmorenoy. ............ 100
Chauveau, Comté de Québec........ 1 0.0
Masson, Terrebonne. ............... 0 01
Abbolt, Argenteuil................. 1 00
Langevin, Dorchester. ............ ..1 00
Scriver, Huntingdon................ 010
Baker, Missisquoi......…..…....…..... 1 00
Carter, Brome. ..................... 1 v0
Boyer, Maskinougé................. 010
Dugas, Montcalm....................1 00
Gaudet, Nicolet........ Ces cscneuurs 1 00
Casgrain, L'Islet....._ _............ 01090
Mailloux, Témisconata. ........... 001
Jolv, Lotbinière..... -...0 10
Richard, Mégantic. . ..010
Gendron, Bagot.................... 100
Mathieu, Richelieu. ................ 100
Robillard, Beavharnais. ............ L010
Blanchet, Lévis.........c......... ..1 00
Benoit, Chambly........ sensesccnse 100
Tremblay, Charlevoix. .............. 010
Lantier, Soulanges.. ......0cvp...... 0 1 0
Wright, Pontiae.................... 1 00
Robitaille, Bonaventure... ........... 100
Archambault, Assomption........... 100
Shetford, Huntingdon..............010
Provost, Deux-Montagnes........... 010
Fiset, Rimouski. ................... 010
Ryen, Montréal-centre.......... …. 100
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Kirkpatrick, Frontenso,........... .1 00
Currier, Ottawa (ville)..............100
Lewis c Berean..1 00
Lennox, Cartwright................ 010
Cockburn, Northumberland. ........ 1 0 0
Sir John A. Macdonald, Kingston.... 1 0 0
Buell, Brockville. .....ccc0nue...... 010
Rochester, Carleton.................0 01
Brousse, Grenville 8. R.............. 010
Bowell, Hastirgs N. R............... 1 00
Brown, Hastings W. R.. __ ..........1 00
Galbraith, Lanark N. R.............. 010
Merritt, Lincoln... 1 00
Charlton, Norfolk.............. eo. 010
Hagar, Prescott. ....PE 010
Little, Simcoe 8. R...... macsaaccses.1 00
Cook, Simooe N. R.......... ..010
Dodge, York .....cscouse 001
Haggart, Lanark, 8. R..... 10090
Jones, Leeds et Grenville... …. 001
Carling, London......... meccsvauess 1 a0
Grant, Russell. .....................1 00
O'Connor, Essex............ ….... l 00
Gibb, Ontario-Sad......vascsc00.. À 0 0
Street, Wellend. ......... arsncnccce 100
HETayid.eres 3 I 8
igginbotham, Wellington Nord. . . ..

Boyman. Waterloo-nond. . .......... 010
Gibsone, Dundes.. .......... eee 0010
Archibald, Storment...............010
Morriseon, Niagara................. 100
Roes, Wellington-Centre.............01 0
Smith, Peel...... ......010
Chisholm, Hamilton................ 100
Witton, 6 sac00s00s0u0000. à O Q
Snider, Grey-Nord.....…..….....….... 0 1 0Gillies, Bruce-Nord..................010
White, Hastings-Est........... eee 1 00
Church, Lunenburg.. ......... PO. 010
Flesher, Grey-Est..... Ceriann …..... 100
Crawford, Toronto-ouest............1 0 0
Patterson, Brandsud. ...... 010
Rymal, Wentworth sud... 010

ine, “ nord 010
Young, Waterloosud............... 010
Blake, Durham-ouest.......... verse 01 0
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Hon. Mitchell, Northumberland...... 1 0 0
Hon, Smith, Westmorelan eee 010
M. Cutler, Kent........... 010
Ferris, Queen.......... 0 01
Pickard, York. ....... ...0 01Hon, O'Connell, Carleton. . ....……... 010
Hon. M.Tilley, St. Jean (ville)...... 1 0 0Burpie, St. Jean, (comté)............0 1 0Palmes, “ M a occeccnces 0 } 0Dominville, King,..........c.00c... 0 0Ray, Annapolis. ..........ane vananss 010
McDonald, Invemess… 1 00McKay, Cap Breton... ………..... 001
M nald, “ s…cc.0.00000 0 O 1McAdam, Ristigouche... ........ cpl 00
Anglin, Gloucester. . ................ 0 1 0
MoAdam, Charlotte.. .......... ….. À 00

a ms
584

NOUVBLLE-ROOSEE, Hon. M. Howe, Hants.............. 1McDonald, Antigonish... 0200 1 & 9Killam, Yarmouth. . ........0"7" o 7 0Levesconte, Richmond. ........... . 0 10Campbell, Guysboro......... rece. 1 00Savary, Digby... ..... seeceisenenes. 0 1Longley, Annspolis,..….…..…......1 0 8Tupper, Cumberland. ........."1 ¢ 0ipman, King.....….....…......….1 00Peatson, Colchester,. . .. "e…c0000.. O01 0Almond, Halifax............... 1 00Tobin EU encautccc0euvece. 1 0 0MoDomald, Picton. ........o......n. 1 © 0McDonald, «+ Les-…. 1 00
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Dimanche ausoir, un M. Roy, ployé chez
MM. Fyfe & Garneau, revenait chez lui à dix
heures avec sa femme, lorsqu’à un coin de la
rue St. Jean il pessa devant trois individus, de
Ces vauriens qui envahissent l:s pins de rue
letoir, y insultant les femmes, orachent sv:
celuioi ou celui-là, et forcentlos gens à
pesser au milieu de la rue.
Au moment où M. Roy passait, l’un de <a

vauriens dit tout haut:
—8i on lui s...... un coup de poiog à

celui-là.”
—Tiens, tu as bien raison, dit un autre.
Et les trois individus de tomber sua à M.

Roy. Ayant le bras raide et vigoureux, ce der.
nier parvint à en mettre un sur le carreau.
Mais pendant ce temps là voyant la partie
compromise un de ces lâches se jeta sur Mme.
Roy, la maltraita sérieusement à coup de
poings et de pieds, et lui ensanglanta la figure.
Leur exploit consommé, tous décampèrent.
Mme Roy est depuis ce“ moment sérieuse-

ment indisposée.
C’est un règue impossible. LI faui que cette

ère de terrorisme finisse et que le public soit
protégé contre ces lâzhes qui n'ont pas d'autre
métier que la flânerie, le vagabondage et le
viceat qui ne se content nt pas seulement de
s'atiaquer au passant inoffensif, mais même
aux femmes. Qui pourrait le croire.

Il y à de ces bandits qui ont encore du res-
pect pour le sexe faible ; ils ont an côté che-
valerosque et généreux qui prévient jusqu'à
un certain point en leur faveur, Mais com-
ment qualifier les monstres qui se jettent sur
une femme ?
La police n'y était pas, pas mame dansle voi.

sinage, mais Ia chose se comprend. Elle n'est
pas assez nombreuse. Il faudrait augmenterle
09 1-bre des hommes. Quand on considère la
somme de devoirs que nos sergents de-ville sont
appelés à remplir, il ne aut pas être surpris de
© pas les voir partout.Il est d’absolue nécessité

que la force numérique de la police provinciale
| soit augmentée de vingt à vingt-ging hommes.
Les citoyens ont droit d'être protégés mieux
qu’ils ne le sont. .

LES EVPETS DES PETITS VENRES. -- La barque
Vesta, capt. Reotzka,à l’ancre devant la Douane
attendait un vent favorable pour partir pour
Anvers, où elle doit transporter une cargaison
de bois. "

. Abies RECOMMÉNDABLE.--M,, J:70, Labbé;}bon pour Allan, Pre & Cie.

pansagers du train, descendit à terre et courut

|
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Après avoir fait se libation, notre matalot
tmonts sur le pont. Mais l'estomac du disciple
de Neptune se refuss à conserver le liquide.
Alors il résolut d'aller humblement demauder

M s’était mal adressé, car il essuya un refus et
reçut de plus l’ardre formel d'aller à son de-

-| voir. '
Désespéré, il se rend ches le cuisinier. Ce

dernier était tout justement à ferdre du bois
pour allumer le feu. Il lui enlève la hache
saute sur le : ont, s'appuie le bras gauche sur
la lisse de bord, et se frappe le poignet à qua-
tre reprises différentes.

Arrêter le malheureux dans son acte de
destruction, lui enlève son arme et le remettre

entre les mains d’un des membres de la police
riveraine fut l'affaire d'une misute.
On le transporta à l'Hôpital de la Marine où

on lui procura immédiatementles soins qu'exi-
gesit son trisie état. Quelques artères du bras
avaient été coupées et les os étaient broyés,

COUR DU RECORDER.—Présidence des échevins
Chambers et Hearn,
Thomas Pointer, émigrant, arrêté pour vacar-

me dans la rue est absous, vu qu'il quitte la
ville aujourd'hui,

Plusieurs charretiers et épiciers sont con-
damnés à des amendes pour n'avoir pus pris de
licences ni de numéros pourl'année fiscele cou -
rante. . :
Michael Quinn, pour avoir tiré un coup do

pistolet, plaide coupable, et William Tozer,
laissant son cheval seul et sans poids ‘dans la
rue, preuves à demain dans ces deux effaires.

Bulletin Maritime.

—M. Marquis & mis à l’eau à 7 heures hier
matin, de son chantier à Lévis, un magnifique
navire d'environ 9U0 tonneaux. C'est un des
plus magnifiques navires qui aient été mis à
‘eau pendant la saison. Il a été vendu à l'un
de nos marchands de Quêt.ec.

—Le Peuvian, Lieut. W. H. Smith, est arrivé
de Montréal hier matin. C'est le prochain
sterner de la malle pour Liverpool.
—Leo steamer Manitoban, Lieut. Archer, ve-

nant de Glasgow, est arrivé 4 St. Jean de Ter-
reneuve, dimanche, Aprés avoir débarqué des
passagers à St. Jean, il - t 1eparti pour Québec
à 2 heures p.m., lundi, M est attendu ici
jeudi.

—Le steamer Viking a laissé Pictou samedi
soir pour Québec avce une carga‘son de char.

—Le vapeur New-York est arrivé de Mont-
réal bier matin avre 1> brigantin Woodeock et
deux barges à sa remorque.

—Le vapeur William est arrivé hier après
midi de Montréal avrc le navire Birkampore
et la barque Victory à sa remorque.

—Le vapeur Si Andrcw, est revenu hier
après-midi de Montréal avec les navires Lake
Michigan et Contest à sa remorque.

—Le vapeur Eclypse est revenu dimanche
après midi de Moutréal avec les barques ÆKin-
rara et Mexican à sa remo-que.

—Le Rang.. est parti hier matin pour Mont-
réal avec le Lake Sup.. ior et une goëlette à sa
remorque.

—Le navire C:ty of Glasgow, capt. Wil at,
arti de Greencck le 19 juillet, remontrit hier

à l’Ile Blanche.

Gle-gow, 4 août.—! : navire Undine, capt.
Thorsen, venant de Québec, et 1'On.?7, capt.
Mitchell, venant de Montréal, sont arrivés ici.

Halifax, 10 août.— La goëletie Nero, enpt.
Caia, a falt voile pour Québec.

—Le Medea, parti de Québec pour Aberyat-
with, le 14 juillet a été signalée par 440 latitu-
de nord, 545 longitude ouest. Le navire fai-
sait beaucoup d’eau et avait perdu sa misaine
et son grand mât.

—L > Ha, vest Queen, parti de Quél :c, à des.
tination de Swansea le 24 juillet, & été signalé
par 40o de latitude nord, 100 de longitude
ouest, par la barque Mary Black, capt.Pile,
atrivée à Liverp- I.

Dover, 5 août, en vue le 4: le navire datee,
de Memel, cupt. Hillel, parti de Québec pour
Sunderland.

Glasson Dock, 5 août.—La barque Merringion,
capt. Curtis, venant de Québee, est arrivée et
mouillée à la bouée du nord-ouest. Elle est at-
tendue demain.

St. Tudwalls Roads, 5 aofit.—La barque Sai
lor’s Home, partie de Shields & destination de
Québec à passé ici.

Quensburg. parti de Québec pour Liverpool de-
puis 40" urs,est arrivée ici n'ayant presque plus
de provi-ions. Elle avait perdu pendant la tra.
versée un homme d’équipage quia été emporté
par la mer.

Bristoll, Pill, 6 août.—La barque Conway, de
Londres, jaugeant 1,141 tonneaux, ~:pt. Wil-
liams, partie de Q ébec 4 destination de Bris-
tol avec un chargement de buis, est arrivée le
ler du courant et a jeté l’ancre dans la Baie
Watton, en attendant que ls marée arrivât au
dock du Bassin de Cumberland.
Grimeby, 6 août.—Le navire norvegien Jo

han, venant de Québee, a pr:sé ici à la remor-
que d’un vapeur. .

Leith, 6.—Le navire Confidence, capt. Hen-
zies, parti de Grangenouth pour Québec, et qui
arelâché ici le 8août, par suite d’une voie
d'eau, avait touché à Bervie Head, le 29 juiliet,

Staxigoe, 5 août.—1a parque Dunrobin Castle,
capt. McKay, partie d’Aberdeen pour Québec,
passé ici le 4 et a pris un pilote à Holborn
Head, L’Algirs, parti de Leith pour Québec,
8 aussi passé ici.

 

Le Magasin de $1 de Harper.
10 AISSES de Nouvelles Marchandiser ve-

nant d'être reçues av magasin de $1 de
Harper.

2000 pe:ronnes visitent chaque jour le magasin,
No. 4, Rue St. Jean,

Porte voisine de M. Hall
Epicier,

Québec, 31 mal 1872,

 

Annonces Nouvelles.

Acto de lafaillite 1869—R. Henry Wurtelc.
Nouvelles Marchandises—Fyfo & Garneau,

Ce que tout le mondo doit savoir! | le~Montminy
& Brunet,

Avis—Glover, Fry & Cie,

Pension Privée.

Grande réduction—F. X. Lopage,

Taillonr de Londres—Léger & Rinfrot,

  

Revne Financidre et Commerciale.

: Québec, 20 août 1872.
Montant perçu à 1a douane de Québec, lo 19 du‘ ; _, ; dans le Port d 00,Samedi matin, une férièlss’ bnvib de boire courant, dans 16 Port oeQuébec, $4,180.00s’empara d'un des matelots de l'équipage. Il

vint trouver le contre-maître et lui demanda
avec instances, sous prétoxte de maladie, un
peu de limonade. Le contre maître, s'y laissa
prendre, mais, après avoir exigé du demandeur
qu'il exécutAt cortaines conditions, entr’autres,
celle d'aller tranquillement ensuite, reprendreJe menœuvre de la barque.  ges apéciaux du Bâteau à Vapeur ‘“ MAID OFMARCHÉ MONÉTAIRE. ORLEANS, MARDI, le 20 AOÛTet les jours aui-Now-York, ab, p. m., 20 avût 1872 vants, .Or 1144 Départ do la ville à

|

Départ de Ile AKchange sterling 1094. 4 ha, du soir. port ha, du soit. ‘(Hathhacka 86}, BY}, 7 he, du soir,: 10 hs, du soir.
B. 0. Basuom,, 5 SAMEDI, le 24 AOÛT, jour do la clôture, bs

Vin-d-vie le Bureau de Poste leville. tu oofr, 6 concert par des amateurs de
— Québec, 17 août 1893-—2{

un second verre, mais cette fois-ci au capitaine dans

{suthwold, 6 roût.—La barque Mar,u'* of

  

MARCHES PR VEW-FORE.
19 août.

Ooten 2110 pour U

les prix ; recettes 9,000 qrts ; ventes,6,000
qris ; quotations ssns changements.

Fleur de suigle calme du 4.10 à 5.00.
Blé, ferme ; recettes, 37,000 minots ; ventes

8,000 minots A $1.58 A $1.63 pour blé da prin.
temps No. 3 en magasin ; de $1.63 à $1.65 pour
do No.1 do; de $i.60 à $1.75 pour blé 1
de l'hiver ; de $1.80 à $1.85, pour blé jaune €
l'Ouest ; de $1.80 à $195, pour blé blano de
l'Ouest.

Seigle tranquille et nominal à "4c pour l'Ouest.
Blé d'inde rarement aussi ferme; recettes 304,-

000 miupts; ventes 94,000 minots, à 61 à 62 cts,
pour de mêlé de l'Ouest par vapeurs, et de 63 à
638] ots. pour do par navires,
Orge perlée tranquille et sans changements,
Avoine tranquille et ferme ; recettes, 129,000

minots; ventes, 28,000 miuots de 444 cts. pou:l'avoine de l'Ouest à fut où en magasin ; de
47 à 52 cts, pour la blanche de l'Ohio
Lard ferme, à 13,90 à 14 00 jour le mess nou-

veau.
Saindoux,ferme sans changement de 8j à 97-16

pourle steam rendered ot 9% cts, pour le ketile ren-
ed,
Beurre, de 30 à 36 cts.
Fromage, de 10 A 14 ota,
Pétrole cru, 11jcts ; ratiiné, 2240.

—

IMPORTATIONS,
19 août.

Par 88. Hector, Sheen, de Londres — 3 balles
marchandises à Verret, Fraser & Cie. 2 caisses do
à Bouchard, Lortie & Uie. 6 caisses à P. Garneau
& Frère 2 do à Robitaille & Picher, 6 do, 1 boîte
à Hamel & Frère. 1 caisse à P. &. Hamel. 8 do
2 balles à Thibaudean, Thomas & Cie. 6 paquets
à O'Doherty & Cie. 1 caissé à O. Fréchette. 6 pa
quots à Glover & Fry—Restes, de cargaison pour
Montréal. :
Par vapeur de Montréal.—Par steamer Mon-

tréal, Nelson, de Montréal.—1 caisse à S. Hudon.

 

RAPPORT MARITIME.

ARRIVAGES AU QUAI RENAUD.
. Québec, 20 août 1873.

Barge Félix, N. Perreauit, Montréal, fleur et lard,
Goëlette Tadousac, F. X. Girard, Malbale, morue

verte, -iumon, huile,
— Victorine, J. B. Lapointe, Baie St. Paul, bois

et œufs,

ABRIVAGES AU QUAI LAROCHE,
Québec, 20 août 1872.

Goslette Emma, Vital Côté, Trois-Pistoles, plan.
ches, '

 

—_—————

HEURES DE LA MAREE HAUTE.

 

. Matin. Soir.
h. m. h, m.
6—34 7-1

T—25 7-48
8—11 8.31
8—52 9-13
9—33 952
10—13 10—33

Dimanche..,........28 10—53 M—13

Le courant de la marée continuera de monter 45,
minutes après la marée haute.

PHASES DB LA LURE,

‘Troisième Quartier, Dimanche, le 25 du cou-
rant, & 3 heures 47 minutes p. m.

tr rerrer

Halifax, 10 Février 1872,
M,Jas. 1. Fellow :~—Mon cher monsieur,si vous

croyez que cette lettre juiste être de quelque
avantage pour ceux qui souffrent, vous êtes libre
de la publier. \
Dans l'été de 1869, je fus atteint d’une sévère

maladie de cœur, qui se manifestait par les vio-
lentes palpitations de cet organe. J'allais. être
contraint de mettre de côté pendant de longues
semaines, mes études professionnelles, quand
vetre Sirop Composé d'Hypophosphite me fat
recommandé, L'usage que je fis pendant un temps
très court, me rendit tout à fait apte à reprendre
mes travaux habituels. :
Et aujourd’hui je suis aussi bien portant que je

pouvais désirer l'être,
Veuillez me croire, monsieur, votre tout dévoué

ami, W. FRANK COCHRAN.
Le cœur étant en grande partie composé de

muscles, cxige nécessairement des nerfs pour se
soutenir, une très grande force. Orle Sirop Com-
posé d'Hypophosphites de Fellows, répare l’élé-
went nerveux lui donne de la vigueur, il doit
donc être des plus efficaces dans les maladies de
cœur, puisquelles ont toujours pour cause la fai-
blesse de cêt élément. L'AUTEUR,
 

 

Natssance.

A 8t. Paschal de Kamouraska, le 18 du courant,
Madaihe Auguste Martin, une fille, -
 

 

Mariage.

A Opelonsas, (Louisiane), te 3 août dernier, par
le Révd. M. Bardy, M. Alfred Lauriault, typogra-
phe,«i-devant de Québer, à Mari Madone Fux,
petite fille de M. D. C.Sittig, de cette place.
 

 

Annonces Nouvelles.

Acte de la faillite 1869.
Dans l'affaire de

JAMES HUGHES,

, Failli,

“JE, sousigné, R. HENRY WURTELE,de Qué-
bec, #1 été nommé Syndic dans cette affaire,

Les créanciers sont requis de filer leurs récla-
mations devant moi d'ict à un mois,et uno réunion
des dits créanciers aura lieu à mon bureau, Rue St,
Pierre, Québoo, MARDI,le 246 jour SEPTEMBRE
prochain, à 11 heures A, M., pour l’interrogntoire
public du failli et pour l’arrangement des affaires
de la faillite en général,

BR. HENRY WURTELE,

Syndic Officiel.

 

Québec, 20 août 1872—28

A VINDRE.
N excellent Moulin à Farine, un Moulin à
Scie, un Moulin à Carder la Laine et nn Mou-

lin à Fouler l'Etoffe, sur la Rivière Palmer, Pa-
roisse Ste. Agatho, Comté de Lotbinière, à, envi-
ton J0 milles de la Station * Methods Mills,”
avec de plus 50 acres de terre sor le bord de cotto
rivière. Le plus beau pouvoir d’eau qu'on puisse
trouvér en Cauada fait mouvoir ces moulins on
hiver de mômo qu’en êlé, et pourrait encore four-nir de l’eau en abondanco pour des manufactures
et d'autres moulins,

Prix raisonnables et conditions de paiement
trés-faciles,

Sadrosser an Propriétaire,
L. N. CARRIER, N, P,,

St Henri de Lavzon.
Ou à LEON AREL, Boucher,

No. 18, Hallé Champiain,
Québec, 17 août 1872-—1m

Bazarà Ste. Petrol de Bennet
A l'occasion du Basar an Village de Beaulieu,

Paroisse Ste. Pétrontile (Ile Orléans) voya-

 

  

plands. …
Fleur, tranquille et sans changements décisive| ‘

 

and est W

Citadelle, 19 Août 1872.
Sox Excellence Ia Comtesse de Dufferin rece.vra les personnes qui voudront bien lui préschfot leûrs hommages, MERCHEDI après-midi,le 21 du courant.

F. B. COULSON,
Aide-de-Camp de service.

Quétiee, 19 août 1872—af

L'Assurance sur la Vie.
Confédération du Canada.

PRÉSIDSNT: *

SIR FRANCIS HINCKS, K, C. M. G,
Ministre des Finencos du Canada.

VIOR-PRESIDENTS :

SON EXCELLENCE W. P. HOWLAND, C. B,
Lieutenant.Gouverneur d'Ontari»,

HON, Wu. MoMASTER,
Président de (a Banque de Commerce du Canada,

— W

La Confédération est une Com ie ntCanadienne. pogule purame
Elle 4 donc droit au Patrinage des loyaux Ca-nadiens.

‘Tous ses fonds sont placésdans le Puissance du
Canada. :
De là, plus de sûreté pour les assurés que dans

les compagnies étrangères.
. a ,

Les Taux sont en moyenne 10 par cent plus bas
que toute autre compagnie. :

Donnantainei, à part les dividendes futurs, un
profit comptant chaque année.

90 par cent des profits entiers sont divisés entre
les assurés.
Un montant considérable est déposé entre les

mains du Gouvernement.

Après deux palemonts annuels sur une Police
ordinaire.

Les primes ne sont pas confiscables, comme
dans la plupart des compagnies,

Elle émet des Polices garanties par la Caisse
d'Economie du Gouvernement.

Si sûres donc, que seulementla banqueroute du
Gouvernement pourrait les affecter.

La Confédération & (mis 900 Polices depuis
Novembre dernier..

Succès surpassé jvsqu'à présent par sucune
compagnie étrangère. To

Ta Confédération n'a adopté aucun des aystè-
mes d’assurances hazardeux,

Tels que le Tontineet le système demi-prime
avec billets. .

Avant d'assurer votre vie, il eet de votre intérêt
de vous adresser au Bureau de la Confédération.

LOUIS RIVERIN,
cos Agent,

RueSt, Pierre,
Québec, 19 août 1872.

Morue Verte et Fraiche.

165

 

ARILS de Morue Verte et Fraiche
venaut d'être débarques au Quai Re-

A vendre par
J. LEPAGE,

Marchand à Commission,
No. 7, Rue St. Pierre, Basse-Ville,

Québec, 17 août 1872.

HUILE DE LOUP-MARIN.

200 x.

 

ARILS de la Meillcure Huile Pile de
Loup-Marins,

A vendre par .
J LEPAGE,

1 ; No 7, Rue St. Pierre,
Québec, 17 août 1672.

Sirop des Barbades.
 

Ex déchargement au Quei @illsspie.

A vendrepar
J. LEPAGE,

No. 8,'Rne St. Pierre,
Batse-Ville,

Québec, 17 noût 1872.

HUILE DE MORUE!

ARILS de Huile Pura de Morne de
Gaspé, 4

A vendre par

 

100
J. LEPAGE,

No. 7, Bue Bt, t{erre.
Québec, 17 août 1872, :

BAZAR.

L’Asile du BON PASTEUR.
SOUS LN PATRONAGE DB

Son bxcellence LADY BELLEAT,
IE Bazar déjà annoncé en faveur de cette insti-

totion de charité, s'ouvrira dans la Salle do
Musique, LUNDI, le 30 SEPTEMBRE prochain,
et-so continuera tous les jours jusqu'à SAMEDI,
le 5 OCTOBRE. Les petsonncs charitables qui
apprécient I'Buvre dWBon Pasteur sont invitées
à honorer co basar de four visite. Les tables se-
ront tenues par les Dames dont les noms suivent:

Mmes. J. T. Tascherean, Mmes. P. Garneau,
C. F. Langevin, J Burroughs,

 

Owen Murphy, . » - F. E. Roy,
Arthur Murphy, F. X. Langevin,
J. Flanagan, P, Tourangeau,
C. Peters, Ant. Angers,
Mademoiselle Delphine Trudelle.

Mme:. P. Baillargron, Jo. Hamel, John Ma-
guire, L. A, Cannon et Peatland présideront à lo
table des rafiaichissements,

Québec, 14 août 1872,

Pastilles du Dr. Gauvreau
POUR LA TOUX.

JAl le plaisir d'annoncer au public un nouveau
remède qui esf destiné à avoir uno circulation

immenso si j'on juge d'après les cures tombreuses
qu’il à opérées dupuis à peu près un an que nous
l'expétimentons. Cos pastilles ont donnéles ré-
sultats les plus satisfafsants dans Jes cus d’Asth-
mes, Bronchites, Extinction de Voix, Ce queluche,
eto., etc, que nous avons soumis à co traitement.
Pour prouver l'efficacité de ce remède, dep certifi-
cate de pcisonnes les mieux connucs et de la
plus haute respectabilité accompagnent. chaquete .

 

Ces tilles ne contiennent rien de nulefble à
Ia santéot sont 1répardes par_mol-même d’après
Is formule dt Dr. Gavvreau, ML. L.
En vente ches tous:les pharmaciens—l'rix 26

cents la boîte, ,
DEPOT GENERAL.

F. B. GAUVREAU,
Drogniste,

Québee, 14 âoût 1672—18

NOUVELLES

VALSES DE STRAUSS
POUR PIANOS

telles qu’exécutées au Grand Jubilé de Boston.
Sn vente ches

A,LAVIGNE,
Marchand de Pianos et de Musique,

11}, Rue St. Jean,

 Tr d'Epargnes.)
Québec, 10 août 1872, FBenque d'per
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Acte de la Faillite 1869.
Dans l'afiaire de
JOHN WALEER, M: nufacturier de Plétres,

Failli.

E failli m'a fait une cession de scs biens
L et les créanciers sont notifiés de se réenir à
mon Bureau, Rue 8t. Pierre, Québec, JEUDI, le
CINQUIEME jour de SEPTEMBRE, 4 DEUX
heures A. M., pour recevoir l'état de ses uffaires
et nommer un syndic.

WM. WALKER,
Syndic ad interim.

Québceo, 17 aofit 1873—3s
 

 

@wmeGenuine unicas signed I, Boum,

Baume do CerisierSauvage de Wistar.
Toux, Rbumes, Consomption, Mala-

aies Pulmonaires.

I! n'est pas véritatle #11 n'est pas signé I. Burrs.

Québec, 19 août 1872.
 

 

Es par le présent donné qu'une ancro du poids

d'environ | Tonneau et A peu prés 46 Brasses

de Chaîne,recueillies vis-à-vis l’Anse New-Liver-

pool, ont été déposées sur le Quai des Comrais-

saires et que si le propriétaire ou les ayant droit

ne les réclament pas, le tout sers vendu à l’en-

chère, suivant la loi.
F. GOUBDEAU,

Maître du Port.

Burzau Du PorT,
Québec, 3 août 1872—1m
 

 

QUÉBEC.

HOTEL-DE-VILLE,
Québec, 8 août 1812,

AVIS PUBLIC
ES par ces prérentes donné que des roumis-

sions cachetées endorrées “ Soumissions pour
Bois de Chauffage, ” et adresrées au souseigné, se-

rout reçues d'HUI à MERCREDI, le 21 du cou-

rant, à 4 heures P. M., pour la fourniture de 350

cordes (mesnre française) de bois de chauffage,

moitié merisier, moitié érable, de trois pieds de
longueur.
Le contracteur devra en livrer 150 coides dans

la cour et cave de l'Iôtel-de-Ville,
Dix cordes à chacuneus stations de police,
Vingt cordes à chacune desstations du feu.
Le reste dans la ceur de l’aqueduc au Palais.

Le contracteur fera d’abord corder dans 1a rue
le bois à être placé dans Ia cave de l’Hôtel-de-

Ville. Le contracteur livrera et cordera le bois
soit dans la cour, la cave ou la rue, comme il en
sera requis à chaque endroit de livrais: n.

- La Corporation ne s'engage pas à accepter la
plus taese ni mame aucune des soumissions.

Chaque soumission portera les signatures de
deux personnes solvables qui voudront bien re
porter cautions pour l’exécution du contrat,

CHS. BAILLAIRGÉ.
Québeo, 8 août 1872,
 

 

AVIS PUBLIC

CORPORATION

QUEBEC.

BUREAU DU TRESORIER DB LA CITÉ.

HOTEL-DE-VILLE,
Québec, 29 Juillet 1872.

AVIS PUBLIC
Es par le présent donné que les livres de coti-

gations pour les quartiers suivants de la cité
de Quétiec, savoir

ST. LOUIS, ST. ROCH,
PALAIS, JACQUES-CARTIER,
ST. PIERRE, ST. JEAN
CHAMPLAIN, MONTOALM.

ont été déposés par les cotiscurs de la dite cité au
bureau du soussigné, et que les dits livres seront

puverts à toutes les persounes intéressées, tous

les joura, depuis 9 heures A. M, jusqu'à 8 heures

P. M, (les dimanches et fêtes cxceptés,) durant
trois semaines du jour de la date de la première
publication de cet avis savoir jusqu'à MARDI, le
VINGTIEME jour dAOUT prochain.
Toute personne qui se croira lésés par quel-

qu'entrée faite au dit livre do cotisation devra
porter plainte devant la Cour du Recorder, par
torit ou rous serment prêté soit devant un joge
de paix où devant un membre du Conseil do la
Cité, ou devant le greffier de la dite Count. Cette

plainte sers déposéo, dans le suedit délai dans le
urcau du greffier de la Cour du Recorder, ct le

dit greffier donnera avis dans les journaux, com-
me ci-dessus prescrit, des eux, jours ot heures

auxquels la Cour du Recorder entendra les plai-
Euanta ct décidera du mérite de leurs plaintes.

L. E. DORION,
Trésorier de In Olté.

Québec, 29 juillet 1873—3s

 

REMEDES

DR. J. A. CREVIER.
GRANDES DECOUVERTES Ill

L’'ANTICHOLERIQUE
Le seul spécifique connu contre le Choléra, et

toute espèce de Diarrhée, dérangement d'Intestins

et d'Estomac, Indigestions, etc, etc.

Cures merveilleuses attestées par des personnes

dignes de foi et bieu connues.

Prix............... 50 cts. la bouteille.

L'efficacité de l'anti-cholérique est attustée de

la manière la plus énergique pat les Messieurs
suivants :

Les RR. Mers. J. Baymond, Ptre., V.-G. et Sup.
du Cullégo de St. Byaciuthe; Ed. Crevier, Ptro,
V.-G. et Sup. du Gollége de Ste. Marie de Mon-

noir; J. 8 Derome, Ptre,; F. X, Collerette, Ptre.,

Sup. du Collége de St. Ciemire; J. Provençal,
Curé de St Césaire ; J S. Taupier, Ptre., Curé de
St, Paul ; l’'Hon. W. Chaffers, Me-abre du Conseil

Législatif; les Docteurs Franchère, Pinsonneault,

Jacquee, et par MM. Charles Couture, Victor

Côté, J.-Bte. Tessier, Delle Philomène Gauthier,

¢t un grand nombre d'auties personnes.

Cetie merveilleuse préparation est en vente
chez les messieurs suivants.

GIROUX & FRERES,
525, Bus St. Pierre.
W. KE. BRUNET,

Encoignure des Rues Oraig et King.
JOHN E. BULKE,

Encoignure des Rues Ste, Famille et Fabrique.

et aussi ches le Dr. J. A. CREVIER,
No. 44, Rue Bonsecours, Montréal.

Québec, 25 juillet 1872—3M

UNE BONNE OCCASION.
N jeune homme ayant fait un cours complet
d’études classiques, pouvant produire de très

bons certificats et enseigner les langues Fran-

çaixe, Anglaise, Latine et Grecque, l'Histoire, la

Géographie, la Littérature, l’Arithmétique, les

Mathématiques et la Sténographie, désire qu’on

lui confie l’instruction de trois ou quatre élèves

Pour les conditions, s’adrerser No. 374, Rue des

Fossés, St. Roch.
Québec, 24 jui let 1872 —1m

AVIS.

GLOVER, FRY & CIE,
Appellent une attention spéciale sur ce qui suit.

LOTS A BON MARCHÉ.

Etoffes à Robes de 5 cts. à 20 cts. la Verge,

Chatis Careautés à 18 cts. la Verge.

Indiennes Noire et Blanche à 5j cts. la Verge.

Piqués, Blanc et de Couleurs a 30 cts.

Bas de Coton Blanc de 12§ cts. et 14 cts. la paire.

Manteaux pour Damcs.

Jupons en Batiste et en Coton.

Chapeaux en Paille.

 

 

Parasols à des prix grandement réduits.

R@" Les Marchands de la Campagne feront

bien de visiter 1cs lots ci-dessus mentionnés.

GLOVER, FRY & Cis.

Québec, 28 juillet 1872.

ARISTA.

PRESdes années d'étude et d’expériences per-

sévérantes, nous sommes heureux d'annoncer

au public que nous avous découvert LE RES-
TAURATEUR DES CHEVEUX LE PLUS SUR

ET LES PLUS EFFICACE, qui existe. Il ne

contient ni Souffre, ni Plemb, enfin aucun agent
nuisible, mais est composé de tous lrs principes

nutritifs dont la nature se sert pour la nourriture

des cheveux, Nous parantiseons son efficacité ct

d'une efficacité prodigieusement rapide, dans les

cas de calvitie là où il y a déjà quelques raciuce

de cheveux ; il amène en peu de temps la crois-

sance rapide des cheveux. Son emploi corstant

sur les cheveux gris leur redomnent non-seule-

ment leur couleur naturelle, wais la vigueur

qu'ils ont dans la jeunerse, Cet mticle n'est pas

une teinture et ne peut avoir d’effet nuisible sur

le cuir chevelu ou eur les cheveux,
J. ZINGERLE & Cis,

Rue St. Jean.

 

Québec, 12 juillet 1872—Im

GOELETTES DEMANDEES,
PoE transporter des Cargaisons de Planches

du SAGUENAY 3 QUEBEC. On paier: un
prix élevé de fret.

S'adresser à
PEMBERTON & Crm.,

Chambres Commerciales,
Rue St, Pierre.

 

Québec, 12 juillet 1872.

L'EVENEMENT. :

AVIS.
UX qui doivent & la sucocssion de Feu M.

J.-Bre. DUREAU, en sou vivant Commerçant

de Québec, sont rer; ectuensement priés de payer
sant délai soit à M. l’Abbé Jacques B. Grenier,
Prêtre et Curé de St Henri de Lauzon, en 88 qua-

lité d'exécutaire tistamentaire du défunt, on au

Notaire G. Guay, de Québec, à défaut de quoi des

Doyeus sérieux seront pris contre eux sans aucus

autre avis.
Et ious ceux à qui Ia dite succession peut de-

voir sont également priés de présenter |
comptes dûment attestés au Notaire cr
règler les affaires d'icelle pour être entrés s
l'inventaire, sous le délai de quinze jours.

J. B. GRENIER, Pre,
G. GUAY, Notaire de la Successior ,

- Québec, 25 juillet 1872—15j—8f

Briques de Façade Pressées.

A VENDRE-

|

DyVIRON 150,000 Briques Pressées, trés conve-
nables pour travaux de Façade, prôtes à être

livrées à la Manufacture du Car Rouge. On peut

en volr des spicimens an Buicau de MM. Gowen
& Lloyd, avorats, au Bureau du Chronicle et au
Bureau de I’Evénement.

 

S'adresser à
H, 8. DALKIN,

Agent.
Ou à E. GOWEN,

Propriétaire au Cap Rouge.
Québec, 26 juillet 1873.
 

 

LE VAPEUR

““ MONTMORENCY ”
|Unis le Quai St. André, les MARDIS,

JEUDIS et SAMEDIS, pour Ste, Anne du

Nord et les places intermédiaires.
Au retour le Vapeur laissera Ste. Anne les

LUNDIS, MERCREDISet VENDREDIS,
Pour plus amples informations, s'adresser au

Bureau de la Compagnie des Remoiqueurs du St.

Laurent, Quai St. André.
A, GABOURY,

Secrétaire.

Québec, 18 Juillet 1872.

COMPAGNIE DU RICHELIEU,
LIGNE DE JOUR

EXTRE

QUEBEC ET MONTRÉAL.
À partir de MARDI, le 9 JUILLET 1872, le

Steamer en Acier Bessemer “Le Canada,”
Capt E. Crépeau, laissera Je Quai Napoléon, pour
Montréal, les MARDIS, JEUDIS et SAMEDIS, à
64 houres A. M., arrêtant à Trois-Rivièreset Sorel.
On peut se procurer des billets et retonir ses

chambres au Burcau de la Compagnie, Quai Na-

poléon.
A. DESFORGES,

Agent.

 

 

Québec, 2 juillet 1872.

PHARMACIE

LAFOND & VERNIER.
57, Rue St. Jean, Haute-Ville.

ETTE PHARMACIE longtem;s occnrée par
M. J. W. MoLOAD est maintenant ouverte « t

nous sollicitons une part bienveillante du patro-
nage public.
On trouvera à notre Pharmacie les Drogues les

plus Pures, les Médecines Brévetées, les Instru-
ments de Chirurgie, Aiticles de Toilet © les
plus en vogue, Bois de Teintures, ¢tc,etc,
Nous recevons constamment du la L'élèbre Mai-

son Violet de Paris les Parfums et les Articles de
Toilette les plus recherchés. Ses Savons et ses
Parfums ne F0 t surpaesés par aucun produit de
même nature soit de provenance Européen on du
Continent A méricain ; ils font lesdélices de tous
les grandes Dames qui s'en servent et des cours
étrangères.
La Poudre Epilatoire fait disparaître les Poils

indiscrets de la figure ou autre partie du corps
instantanément et sans douleur, Le Lait-Virginal
ou l'Eau de Beautéfait disraraître les Boutons, la
Rousselure et les Taches Noires de la figure et
rend ce lustre brillant à la peau qui donne un air
s(duisant à la figure. Pâte d'Orangine pour adou-
cir et blanchir la peau. Farine de Nuiseites pour
blanchir les mains. Eau des Fumeurs. fFavon au
Lait de Laitue au Suc de Framboises, au Lait
d’Amandes et de Concombre. Savon Royal de
Thrédace, ce savon est Verl-Francais ct a obtenn
une célébrité étonnante en Europe ct aux Etats-
Unis par ses qualités bieufaisantes sur la peau an-
cun ride anr la figure si on en fait ussge couti-
nuellement, il à un effet merveilleux sur les en-
fants, il prévient le Rifle, les Dartes et toutes les
maladies de la peau.

Les prescriptions des médecins et des familles
seront préparées avec soin.
Les prix sont raisonnables.

LAFOND & VERNIER,
Chimistes.

Québec, 8 juillet 1872,

 

 

ARTHUR MINGEAUD.
ARTISTE DE PARIS ET NEW-YORE.

DESSINATEUR& SCULPTEUR.
DSet Sculptures exécutés dans les styles

Français et Anglais, les plus recherchés.
Sculptures pour Bâtiments, Meubles, etc , ainri

que Modèles en Terre ou en Bois seront exécutés
avec soin.

No. 50, Buc Desfossés,
. Roch,

Québec, 4 juin 8872.

A VENDRE:
N engin de DIX forces, avec bouilloire de
QUINZE forces ct accessoires.

Conditions libérales Le tout en bon ordre et
neuf.

 

B'adresser 4
HEBERT & CHAPERON,

Notaires.
No. 21, Rue Garneau,

Québec, 14 Juin 1872.
 

 

Fraverse du

|

Grand Tronc.
E et après le 29 &u courant, le Vapeur “ST.

GEORGE ,” fera la traversée du fleuve jusqu'à

nouvel avis, ccmme suit: ’

LAISABRA QURRRO.

7.30 A, M.—Traio omni-
bus pour Richmand et

LAISSBRA POINTE-LEVIB.

7,80 A. M.—Train de la
malle de Montréal et

les ‘ stations intermé-} l'Ouest.
diairer. 9.00 À. M.

‘Train de la malle pour |10.00 À. M.
18 Rivière-du-Loup. 12.00 Midi.

8.30 A. M. 1.30 P.M.
9.30 A, M. 2 30 P. M. — Express
11.00 A. M. pour la Rivière-du-

Loup.1.10 P.M.—Express pour
| 3.45 l. M, — ExpressMontréal et l'Ouest.

 
2.18 P.M.—Exprerspour |pour Montral et
la Rivière-du-Loup. l'Ouest.

8.10 P.M. 8.00 P, M, Train omni-
4,30 P. M. bus pour Richmond
8.30 P. M. ut les stations inter-

7.30 P. M.—Train de ln, _médiaires.
mulle pour Montréal et 7.00 P. M.—"Train de
"Ouest, la malle de la Ri-

vière-du-Loup.
Pour plus amples informations, s'adresser an

bureau de la Com ie des Remorqueurs du Bt.
Laurent, quai St, André.

A. GABOURY
Secrétaire. Québec, 29 juillet 1872,

 

RSS
QUEBEC ET ST. ROMUALD.
Jusawa nouvel avis le vapeur “ JAMES”tra-

versera commesuit, arrêtant aux quais de MM.
Bowen & Dobell, Sillery :—
Laissera St. Romuald Laiseera Québee

À 6.00 À. M. à 7.30 À, M.
à 9.0+ A. M. à 12,00
à 2.00 P. M. à 4.00 P. M.

à 6.00 P. M. à 6.00 P. M.
Le Dimanche Le Dimanche

à 12.30 à2001.M.

à 6.00 P, M. | à 7.00 P. M.
J.& D. GAHERTY.

Québec, 8 Juillet 1872.

ROMANCES FRANCAISES
PUBLICATION DU MENESTREL

; Paroles et Musique de

GUSTAVE NADAUD.
L'Oiseau en Cage.
Le Nid abandonné.
Eloge de la Vie.
Chant d'Amour.
Le petit Roi.
LaWMaison Blanche.
Les deux Madeleine.
Fleurs, fruits et Légumes.
Montagne et Vallée.
Les Malheureux.
Venise Reine.
La Chevrette,
Le château du Fou.
Les projets de Jeunesse,
Le Cavalier,
Rose-Claire-Marle,
Le bonhomme
Boute-cn-trair:
Catherine.
Les Pécheures du
Lorsque j'aimsis.
Le Mari de Madame Victoir-.
La Forêt,
Cheval et Cavalier.
Le constructeur.
Le Cocher des Grèves.
Le tour du Monde.
Conseil à Marie.
Parisien et Provincial,
Réponse de l'étudiante à l'étudiant,
Sarah la Grise. 1,
La demoiselle da château, vo

A vendre par
’ R. MORGAN,
Marchand de Mnaique,

 

phir,

vret, 16 Rue la Fa! .

Qube0 juin 1075, ee

 

 

TAILLEUR

DE

LONDRES-

NOUS PRENONS

LA

LIBERTÉ D'ANNONCER

A

e ET

AT PUBLIC

QUE NOUS

AVONS ENGAGÉ

UN

¥: D'UNE DES

DE

T.ON DR BH S,

ET QU'IL

EST ARRIVE IUI

DEPUIS

LE 20 DU COURANT

PAR LE

STEAMER SCOTLAND.

TOUS ORDRES LAISSES

SERONT

EXECUTES

AVEC LE

PLUS CRANL EOIN.

.. Demandées.

12 Personnes capable.

de coudre, trouveront de

l’emploi pour le départe-

mentci-dessus.

CHEZ

v

LEGER & RINFRET.
No. $1, Rae de la Fabrique,

HAUTR.VILIR, Québet, 19 mpai 1872,

INOS AMIS

TAILLEUR

MEILLEURES MAISONS

L'ETABLISSEMENT

té d'Harmonfuma, ct de toutes sortes d'instru-

commencé à ouvrir nos marchandises

Etoffes Noires pour Robes,
Crêpes,

Franges,
Gants de Kid,

intelligent.

Quêbec, 8 août 1872.

No. :3, .

RUE ST. JOSEPH,

ST. ROCH,

suivants, viz:—

5,000 6
1,000 “

Caisse d'Etoffes à Robe, Careautées et

Québec, 11 juillet 1872.

. LE

DOCTEUR CASGRAIN,
CHIRURGIEN-DENTISTE.

A transport“ ses chambres d'opération, No, 24,
rus de lu Fa!rique, vis-à-vis le Marché,

Québec, 10 mai 1873-—1m

A VENDRE.

A 1A LIBRAIRIE DEGARANT & TRUDEL.
U Droit Ecclésiastique dans ses sources, par
l'Abbé Crouzet.

Lettres à un sceptique par Balmès.
Le parfait intérieur ou l'art d'obâir, 3 vols.
Dernier jour du Ridempteur.
Magasin des âmes pieuses.
Trésor des familles chrétiennes.
L'âme unie à Jésus-Christ.
Les lieux saints.
Histoire des croisades, 4 vols.
Amilia Paula, 2 vols.
Le chrétien fortifié dans ea foi.
Le Créateur et la créature.
Retraite spirituelle.
Doctrine spirituelle.
Traité élémentaire de la religion chrétienne, 3

vols.
Explication de la doctrine chrétienne, 3 vols.
Le Pape et tous les temps.
Les jardins ornements.
Voyages cn Amérique, 6 vols.
Histoire de St. Charles Borroméo.
L’expiation.
Les matinées de la Gravière.
De l'autorité du souverain pontife.
Conjuration de l’impiète contre l’humanité,
Messages de Napoléon 1er
Une année de révolution, 2 vols.
La cité mystique d’Agreda, 6 vols.
Fleurs de famille.
Certitude du christianisme.
Mysticisme catholique.
Pêlirinage à Jérusalem, par le PèreGéramb, 3

vols.
Symbolique populaire.
Voyage de la Trappe à Rome.
La foi de nos Pères.
Actes des apôtres. ;
Jeanne-Marie de la Croix et son époque.
Lettres à Mgr. L’Evêque de Langres.
Le proteslautisme aux prises avec lo catholi-

cisme.
Le cardinal de Ferh, &rchevêque de Lyon:
Quatre années en Orient ot en Italie.
L'agunie du genre humain.
Journal d’un missionnatie au Texas,
Souvenirs du chanoine Schmid, 3 vols.
Les religions et leur interprétation chrétienne,

8 vols.
Rapports entre les deux puissances.
Lettres de St. Frang.is-Xavier, 2 vols.
Doctrine spirituelle par Bossuet.
Kéforme du protestantisme en Suisse.
Discours sur la théorie de Ia croyancereligieuse.
Géographie de la Croix.
Les œuvres de Racine.
Voyageurs anciens et modernes, 4 vois.
Les sept basiliques de Rome.
Histoire universelle, 4 vols.
Correspondance de Rome,2 vols.
Histoire du Pape Léon XII, 2 vols.
Vie de Mgr. D. A. Affre.
Œuvresspirituelles de St, Pierre d'Alcantara.
Le curé de Valueige.
Catéchiame du Concile do Trente, 2 vols.
Pèlerinago en Suisse par Louis Veuillot.
Explications du Maréchal Clauxsel.
Napoléon 111,
Les licux saints, 3 vols,
Etudes de ia doctrine catholique, 2 vols.
Québec, 25 mai 1873,

 

“Pianos, Pianos,Pianos, ete.

LE soussignés invitent respectneusement leurs
amis et le public d'entrer ches eux, No. 33,

Rue St. Jean. lls y verront un grand choix de
très beaux Pianos ct Harmoniums, un Harmoni-
corde expansif, remarquablu par le volume de son
magnifique son, et qui serait apprécié dans une
Chapelle on communanté ; en ontre, nne quanti-

ments de Musique. Désirant faire pour leurs ini-
portatit ne du printempe d'Europe, des conditions
très faciles seront accordées aux acheteurs, échan-
gen, vente par installements, etc, etc , aussi mu-
sique en feuille nouvellement publiée

’ A, &J, VEZINA,
33, rue St. Jean.

AVIS.
YANT acheté les dettes dues à l'ancienne so.

ciété E. LaRue & Cle, ils prient ceux qui

doivent de régler Jeurs comptes, afin d'éviter  «
1 de lois.

çe moyen les frais C0
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À. 4 J. VEZINA,

 

 

NOUVELLES MARCHANDISES.
Nous prenons respectueusement la liberté d'annoncer que nous avons

 

nouvelles pour l'automne.

Nous avons maintenant reçu un magnifique assortiment de nouvelles

Rubans et Dentelles.

+

Nous avons besoin de 12 bonnes couturières et aussi d'un jeune homme

FYFE & GARNEAU,
No. 55, RUE ST. JEAN.

CE QUE T0!.T LE MONDE DOIT SAVOIR ! ! !
C'EST QUE CHEZ

MONTMINY & BRUN
A L'ENSEIGNE DE LA FEUILLE D'ERABLE,

No. 53,

RUE ST. JOSEPH,
ST. HOCH,

On vendra d’iciau 20 AOÛT prochain, plusieurs grands lots de M
chandises provenant de divers Fonds de Bauqueroute. 5 w

Onattire l’attention du public d'une manière toute spéciale, sur les lots

2,000 Verges de Soie Japonaise Grise Rayée, à 119 la verge valant 319
Mousseline de Laine, à 5 la verge valant 8.

; Tweed Gris pour Habits d’Eté, à 219 valant 3/9
Tont ce qui reste en mains de Marchandises de Printemps et d’Eté est

offert à un grandrabais pour clore la saison.
On a aussi justement reçu par l’un des derniers vapeurs d'Europe, une

Rayées Noir et Blanc, en Mohair et en
Grenadine, qu’on vend à 2500 meilleur marché queles prix du Printemps.

MONTMINY & BRUNET
Enseigne de la Feuille d’Erable.

îg- Ne manquez pas de faire une visite à l'établissement.

Acte de la Faillite 1869.
Dans l'affaire de

AUQUSTIN HAMEL, de Ste. Luce, Comté
de Rimouski,

Failli.

L ES créanciers sont par le présent notifiés que le
i Failli & déposé à mon bureau uL Acte de

Composition et de Décharge, à être exécuté par la
majoritéen nombre de ses créanciers, représen-
tant les trois-quarts en valeur de ses dettes, su-
jet à être computé pour vérifier telle proportion ;
s'il n’y a aucune opposition faite à cet Acte de
Composition et Décharge danstrois joursjuridiques
immédiatement après JEUDI, le 22iéme jour
d'AOUT courant, le Syndic soussigné agira sur
le dit Acte de Composition et Décharge suivant
sa teneure.

F. X. COUILLARD,

Syndic.

Rimouski, 7 aofit 1872—38
 

Acte de la Faillite1869.
Dans l'affaire de
AUGUSTIN HAMEL, Marchand de la Pa-

roisse de Ste, Luce, Comté de Rimouski.
Failli.

E soussigné, F. X. COUILLARD, Syndic Ofñ-
ciel de la Ville de Rimouski, ai été nommé

syndic dans cette affaire.
Les créanciers sont priés de produire entre mes

mains, leurs 1éclamatione, sous un mois de cette

 

F. X. COUILLARD,
Syndic.

Rimouski, 7 août 1872—28

Acte de la Faillite 1869.
CANADA,

PROYINOB DE QUÉBEC, Cour Supéri .
District de gute,| périeure

Dansl'affaire de

WILLIAM AHERN,

 

Failli,
LE soussigné a filé devant cette Cour un acte de

Composition et de Décharge à être exécuté
par ses créanciers, et JEUDI, le CINQUIEME
jour de SEPTEMBREprochain, il fera application
à la susdite cour pour ubtenir la confirmation de
ls décharge décrétée par icelle.

WILLIAM ABERN,
Par res Procureurs ad litem,

CAMPBELL, LANGLOIS & HAMILTON.
Québec, 2 août 1872—1m

Acte de la Faillite 1869.
CANADA,

PROYIEONDRGUÉERC } Cour Supérieure,

Dans l'affaire de
HENRY GLASS,

Faillt.

EUDI, le CINQUIEME j.ur de SEPTEMBRE
prochain, le soussigné s'adressera à la surdite

cour pour obtenir sa décharge en vertu du ditacte.
HENRY GLASS,

Pau ses Procureur ad litem,
CAMPBELL, LANGLOIS & HAMILTON.

Québec,2 août 1872—1m

Acte concernant la Faillite de 1869
ET SES AMENDEMENTS.

CANA DA, ;
Provixca or Quis: o, ïporrcron QsveÀ Dans Ia Cour Sopéisre
No. 71. .

Dans l'affaire de .

A. SAVARD & FRERE.
Faillis

UNDI, le DEUXIEMEjour du mois de SÉP-

L TEMBRE proc hain, le soursigné demandera à

ja dite Cour aa décharge en veitu du dit acte,

AMÉDÉE SAVARD,
Par LAVOIE & DROUIN,

Scs Procureurs ad litem,

Québec, 30 juilles 1872—Im

MAISON A LOUER.

N magnifique logement compremant huis

U chambres, situé rue St. François, No. 42, 86.

Roch. L'eau est fournie dans toutesles parties de

la maison. Marchands de musique, 33. Rue St, Jean. Québeé, S? mai 1873,

resser à
Jos. 8. MARIR, Barbier.

56, rue St, Joseph, St, Roch.
Québec, 14 mai 1873.

C.
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_ turiers, :

"des semblables, pour remplacer d’autres de diffé-

   

Manufaeturier de '

MACHINES
SINGER, B. P. HO

A COUDR,
O'1 Ay vy

WE ET LAWLOR.

 

Hospior Sr. JoszpH,
Montréal, 5 Août 1871.

Mr, J. D. LAWLOR : Ç
Monsieur, —Dans des occasions précédentes, nos

Sœurs ont donné leurs témoiguages en faveur de
la Machine à Coudre de Whceler & Wilson ; mais

ayant, dernièrement, fuit l’essai des qualités ops-
ratives de la “ Singer Family,” fabriquée par vous,
nous nous croyons en droit de déclarer que la
vôtse est supérieure pour l'utilité des familles et
des manufacturiers,

SŒUR GAUTHIER.

Via Magia. }
Montréal, 7 Bept. 1871.

Mr. J. D. LawLos:
Monsieur,—Ayantfait l’épreuve des qualités de

lu Machine à Coudre “ Singer pour Familles,”
fabriquée par vous, nous avons à vous informer
que nous Vestimons supérieure à la Weeler &
Wilson, et à toute autre Machine à Coudre pour
les familles et les manufaciuriers; dont-nous avons
fait usage.

Respectueusement,
LA DIRECTRICE DE VILLA-MARIA.

Hots Dizu ps St. HyacinTHS.
Montréal, 11 Septembre 1871.

Mr. J. D. LAWLOR :
Monsieur,—Parmi les différentes Machines à

Coudre dont nous faisons usage dans cette Insti-
tution, nous avons la “ Singer Family,” de votre
manufacture ; nous sommes heureuses de la
recommander pour l’usage des familles comme
préférable à toute autre, et parfaitement eatisfai-
sante sous tous les rapports.

LES SŒUES DE LA CHARITÉ,
Do l’Hôtel-Dieu de St, Hyacinthe.

MonasTèra pe N.-D. pB CHARITÉ DE Rerver,
Ottawa, 21 Oct, 1871.

Mr. J. D. LAWLOR : ‘
Monsieur,—Nous éprouvons beaucoup deplaisir

À ajouter notre témoignage sur l'excellence de la
Machiue à Coudre “ Singer Family,” de votre ma-
uufacture, que nous «avons achetée de vous. Nous
sommes parfaitement satisfaites, qu’elle est égule
à la Wheeler & Wilson, et supérieure à toute autre
muchine à coudre dont uous avons fait usage dans
cette institution.

LES SŒURS DE N, D. DE CHARITÉ.

 
Montréal, 16 Mars 1872.

Me. J. D. LAWLOR :
Monsieur,—Ayant parfaitement éprouvôtes qua-

lités de 1a Machine à doudre “Singer pour Famille”
fabriquée par vous, je puis vous dire avec plaisir
qu’elle est très facile à comprendre, et fait un
point noué supérieuret solide avec toute sorte de
fil depuis le Nu. 10 à 150.—Ainsi, je puis faire à
perfection Pouvrago le plus délicat, et coudre aveu
lu plus grande fucilité l’étoffe laplus épaisse;
suivant mui cette machine est préférable à In
Wheeler & Wilson, ct à toute autre dont j'ai fait
usage, pour Vutilité des familles et des manufac-

‘Mus E. TASSE, Modiste,
No. 100, Hue Notre-Dame.

Québec, 2 aviil 1872,
M. J. D. LawLog,
à Machine Singer à Coudre à l’usage des fimil-

les que nous avons achetée depuis deux ans, nous
& toujours donné la plus haute satisfaction.

(Signé.) ’
Les Sœurs de la Congrégation
Notre-Dame de St. Roch, Québec,

Québec, 2 avril 1872.
A M, J. D. LAWLOB,

11 nous fait grand plaisir de vous donner un té-
inoignage de l’exceilence de vos Machines Singer
À Coudre à l’usage des manufactures. Nous avons
trois MachinesSinger à l'usage des familles et une
autre à l’usage des manufactures qui fonctionnent
continuellement à no:re complète satisfaction.

Les Sœurs de la Charité de Québec.
 

Québec, 2 avril 1872.
À M. J. D. LAWLOR,

J'ai beaucoup de plaisir à rendre témoignage
aux qualités ouvrières supérieures du Moulin
Lawlor à Coudre pour ks familles, Il fonctionne
très bien, fait un très beau point oué semblable
des deux côtés du tissu. Il est simple et très facile
à compr: Cre.

Mus EDOUARD BOILY,
Marchand-Epicier,

Buo St. Joseph, St. Roch,

: Montréal, 13 Avril 1872.
Mr. J. D. LawLor :

Monsieur—Ayaut dans cet établissement 17
de vos Machines à Coudre “ Singer No. 2” dont
quelques-unes sont continuellement en opération
sur différeuts ouvrages depuis plus de 6 ans, je suis
heureux de vous informer qu’elles donnent pleine
satisfaction sur tous les rapports ec qu’elles sont
supéricures à celles de Wheeler & Wilson, ou à
toute autre Machine à Coudre de fabrique indigène
ou étrangère, dont nous ayons fait usage dans
notre manufacture.

a FRS. SHOLES,
Gérent de Ja Cie. de Caoutchouc Canadienne de

Montréal- '

' Québec, 15 Avril 1873.
Mr. J. D. LAWLOR :

Monsieur,—Nous avons 22 do vos Machines à
Coudre qui sont continuellement en opération de-
puis en an, et nous trouvons qu’elles rendent un
si grand service, que nous avons décidé de prendre
des arrangements avec vous pour nousyen fournir

rentes sortes que nous avons, vos machinesfaisant
notre ouvrage mieux que toutes autres que nous
avons essayées.
LA CIE. DE CAOUTCHOUC DE QURBEC.

A. M. Fanny.

Québec, 23 avril 1872.
M. J. D. Lawuon: .
Monsieur—Il me fait beaucoup de plaisir de

recommander la ma-hine Lawlor “ Lock Stitch ”
à coudre à l’usage des familles, J'ai employé
d’autres machines, mais sincèrement je dois dire
que les vôtres sont plus simples et plus faciles à
manier et que le point qu’elles exécutent est aussi
net, aussi uniforme que le peuvent faire les ma-
chines les plus dispendicuses. ,

: W. 8, PARKS,
Encanteur et Courtier, No. 20 rue St. Jean.

Québec, 24 avril 1872,
M. J. D. LAWLOB :

Monsieur,—Nous avons beaucoup de
vous remottre ce témoignage; au sujot de Vos ma-

laisir à

chines A coudre ; nous en dvons quinse constam-
ment enfovotien dans nos manufactures et Boas

satisfaction.
BINET & LAROCHE,

Fabricants de chaussures en gros ct en détail.
rue Arago,

Quebec, 34 avril 1842,

en avous toujours obtenu

M. J. D. LAwLoR:
Monsieur.—Depuis les cinq dernières ax nées

nous nvons fait usage de vos machines “ Singer ”
à coudre et pendant tout ce temps, nous D’avons

donnéun seul éentin’ pour les fäire réparer.
ous les recommandons en toute sûreté au public.

: P. G. DUGAL & FBEKE,
* Chapeliers et Fourreurs, No. 24, rue St. Jean.

Québec, 24 avril 1872.
M. J. D. LawLon:
Monsieur—Faisant constamment usage de plu-

sieurs machines À coudre ‘ Singer,” achetées de
vous, je suis heureux de dire qu’elles me donnent
la plus complète satisfaction et lus recommande
aux personnes désireuses d'acheter des machines
de première ola ge.

O. MIGNER,
Fabricant de chaussures em gros.

Fabricant de chaussures en gros et on détail.

Québec, 24 avril 1872. »
M.J. D. LawLor:

Monsieur.—Je suis complètement satisfait de la
machine à coudre ‘‘ Singer” que vous m'avez
vendue et je suis heureux de la recommander à
tous ceux qui veulent acheter un bon moulin à
coudre.

LOUIS BILODEAU,
Mire-Enp.

Québec, 24 avril 1872.
M. J. D. LAWLOR :

Monsieur.—J'ai dans mes ateliers quelques ma-
chines * Singer ” de votre fabrique quitravaillent
constammentet je suis charméde vous dire qu’elles
ne me donnent que de la satisfaction. Le

: J. B. RICHARD,
Fabricant de chaussures,

Coin des rue Richelieu et Ste. Marie

Québec, 24 ayril 1872,
M. J. D. Lawcon:

Monsieur.—Dupuis cinq ans je fais usagé dè ma-
chines à coudre achetées de vous, je les recom-
mande pour leurs excell-ntes qualités et c’est avec
plaisir que je rend témoignage à leur enpérorité.

E. BOYLE,
Rue 8t Jean,

Québec, 24 avril 1872,
M, J. D. l.AWLOR:
Monsienr,—La machine Lawlor- Lock Stitch à

coule fonctionne bien, fait un point très net, dest
deux «ous du tissn, et coud aussi bien dans étoffes
épaisses que dans les étoffes fines mes

MDLLE. M, BRITTON, modiste.

Québec, 24 avril 1872.
M. J: D. LawLon.
Monsieur,— J'ai acheté de vous il y a environ

cinq ans une machine Singer à coudre à l’ueage
des familles, ct depuis clle a été constimment en
usage pour toute espèce d'ouvrage, sans exiger du
réparations ; elle est maintenant cu ordre parfait ;
une autre machine du mêmo fabrique, que j'ai
achetée de vous sub-iquemment m’a également
Vbion satisfait. + :

JOHN CHILDS,
Notaire Public. ”

Québec 24 Avril 1872.
Mr. J. D. LAWLOR:
La Machine à Coudre Singer à l'usage der fa-

milles que j'ai achetée de vous il y acinq ans a
depuis fonctionné à ma grande satisfaction. Jo la
crois supérieure à toute autre machine ct je suis
heureuse de pouvoir la recommander.

MLLE. GATELY.
«  —

Québec, 27 avril 1872,
M. J. D. LAWLOR :

Monsieur,—En réponse à votre demande nous
avonsle plaisir de dire que les machines à coudre
que nous avons achetées de vous ont fonctionné
très bien jusqu'ici et que lus réparations que vous
avez faites à quelques unes que nous avions dejà,
ont été fait executées avec beaucoup d'habileté.

Vos très humbies
GLOVER, FRY & Cie.

Québec, 28 avril 1872.
M. J. D. LAWLOR, .
Je suis heureux de vous informer que le Moulin

Lawlor à Coudre àf'usage des Familles fonctionne
À notro satisfaction. Madame Blais le préfère au
moulin le plus digpendieux pour l’usage domes-
tique.

C. BLAIS.

Québec, 29 avril 1872,
M.J, D LAWLOR :

Monsieur,—Me servant d'environ une vingtaine
de machine Singer à coudre No. 2 de votre fabri-
que je ne puis dire que je les trouve excellentes et
durables, parfaites sous tous rapports, et je n'ai
aucune hésitation à les recommander.

G. BRESSE.
Fabricant de chaussures en gros.

Fabrique : rue Dorchester,
Bureau et magasin, No. 9, rue St. Paul.

Montréal, 3 mai 1873,
Mr. J. D. LAWLOR :

Monsieur,-——Nous sommes heurenses de vous in-
former que votre Machine à Coudre “ Singer Fa-
mily,” donne complète satisfaction sous tous rap-
ports. Elle fonctionne à perfection sur toutes sor-
tes d’étoffes, légères ou épaisses, avec toutes sortes
de fil. Elle est ainsi plus convenable pour nous que
la Wheeler & Wilson, ou toute autre Machine à
Coudre dont nous avons fait usage, et nous la re-
commandons comme telle avec beaucoup de plai-
sir.

LES SŒURS DE LA PROVIDENCE.
: > Du Côteau St. Louis.

Mowasrène ns L'Horsz-Dmv.
Québec, 14 Mai 1872.

Mr. J. D. LAWLOR :
Monsieur,—C’est avec plaisir que nous vous

transmettons un témoignage au sujet de vos Ma-
chines à Coudre Lawlor à l'usages des familles.
Elles nous ont toujours donné satisfaction et hous
sommes heureuses de la recommander aux ména-
ères,

5 LES SŒURS DE L’'HOTEL-DIEU
de Québec, 

J. D. LAWLOR,
Fabricant des Machines @ Coudre SINGER, B. P. HOWE ef LAWLOR.

  

 

REMEDE

pu

Père Bruno

S'emploie à l'Intérieur on à l’Extéricur
ans toutes espèces de M

A vendre chestes les Pharmaciene ot ches

W. E. BRUNET,

LA COMPAGNIE CANADIENN i

CAOUTCHOUC
MONTE. AX,

ONFECTIONNE des OKINTURES ot COUR.
HOIES à Patent, BOYAUX, PLAQUES pont

Jolnts de Machines & Vapour, RESSOK1'S ot l'A M
PONS pour Chars de Chemins do For, VALVES
GOMME pour Libraires, ANNEAUX pour la dun
tition, etc.

— AUSSI—
BOTTES et CLAQUES en CAOUTCROUC.
BOTTINES ou PARDESSUS en FEUTRE AVE

CAOUTCHOUC, on grande variété,
2008 LES ORDRES SONT BXÉCUFÉS AVRO PÉROECALUTI 

ratoenent Rady) PP

MAGASIN
CEAPEATX EYDf FOURAORES
M. OLIVIER COTR, Chapglicr et Marchand de.

Fourrures bien connu,s’en allant résider à Ottawe
où il a ouvert un vaste magasin de Chapesuxet
de Palleteries, M. CHS. FECTEAU, depuis 17
années consécutives, administrateur du magasin
de XI. Côté à Québec, € le plaisir d'annoncer qu’il
est maintenant à ls tête de l’éjablissement. 11
offre aux pratiques et au pullliclofava tagesd'une
expérience consommée dans cette branche conse
merciale et industrielle, d’un assorjiment qui ne
comprend que des articles recommandables et de
la plus haute valeur, et de prix et de conditions
de paiementles plus raisonnables.

L'assortiment de Chapeaux et Coiffures du prin-
temps, de l'été et del’ mnequ'il § en
est dune variité comme’il s'en rendontre pew.

Il informe aussi les amis et le public qu
garde pendant Ia saison jusqu'au commencement
de l'hiver les pelleteries qu’on voudra bien dépo-
ser à son magasin, cela moyennant la rémunéra-
tion minime d'ordinaire.

Il offre de payer le plus haut prix toutes los
Pelleterie Vertes qu’ou lut f
En osant compter sur un patroi Hoéral, M.

Fecteau promet d'avance aux acheteurs satisfaction
complète.

0. COTÉ,
Chapelier «t Fourreur,

Coin des rues St. Jean et du Palais,

FOLGE  EXTMAORONNAIRES
 

OFFERTS AUX

ACHETEURS

MARCHANDISES SÈCHES
A &'Enseigne du (Sieamship)

    IE,MOE. J

5 ATEAU A VAPEUR,

VIS-A-VIS L’EGLISE ST. BOCH.

OUSsoussignée, ayantfait de très grands achats,
N avant la hausse considérable qui vient d’avoir

lieu dans toutesles espèces de Marchandises Sèches,
pourrons offrir aux ach. teurs des avantages extra-
ordinaires, relativeiment aux prix et à l'assorti-
ment.
Nous désirons particulièrement attirer l’atten-

tion sur nos Draps et Casimircs noirs de l’Ouest de
l'Angleterre, sur une immense quantité et variété
du T'weeds Anglais, licossais ct Canadiens ; aussi
sur un grand assortiment du Soics (dites Gros
Grains) noires ct de couleurs, Soies Glactes, Pope-
tines ot Moitécs Antiques de toutes sortes, ct le
plus grand assortiment d'Etoffes à Robes. Aussi un
grand lot de ’lumes d’Autruche noirek et blanches,
Gants de Kid et autres Marchandises de Fantaisie,
en très grande variété, importées directement des
marchés Anglais, Français, Allemands et Améri-
caîns.

Département des Pelleteries.
Gilets de Loutre, de Mouton âa Perse, dle Castor

ot de Veau Marin de la mer du Sud, (Waterloo)
pour Dames ct Messieurs, Cupots de Peau, de
Buffle et de Raton (Racoon ou Chat Sauvage) et de
Loutre de la Mer Noire (Black Sca Otter) aussi
Casques, Gants, etc, etc, ainsi que des Peaux do
toutes sortes non manufacturées y compris un bel
assortiment du Peaux de Buffle (Buffalo Robes).
Un Manchonrtier Allemand depremière classe sur-
veillera ce département at prendra des ordres pour
refaire les vicilles pelleteries dans les modes Jos
plus nouvelles.

Département du Tailleur.
Ayant aussi engagé un Tailleur de première

classe, M. Benoit, de Montréal, notre département
de Hardes Faiter sera conduit par ce monsieur qui
‘sera prêt À recevoir des ordres au premier d’Avril
prochain.

Chapeaux et Chaussures.
Plus de 800 douzaines de Chapeaux de Satin, de

Feutre, de Paille et de Panama pour Hommes et
Enfants. Au-dessus de 11,000 paires de Chaussures
de toutes sortes. Aussi, ouvrages de Modistes faits
À ordre dans les derniers goûts.
Les soussignés, après s'être associés leurs fils et

quelques-uns des plus anciens emploÿés de la
maison, pour répondreà l’encouragement si libéral
du public et pour pouvoir servir leurs nombreuses
pratiques d’une manière encore plus convenable,
sc proposent d'agrandir leur établissement jusqu’à
la rue des Fossès, ce qui leur fera un magasin de
200 picds de lor.g à deux étages formant en tout
400 pieds de longueur.

F. CARRIER & Cie,
No .57, Rue St. Joseph, St. Roch, Québec,

A U Enseigne du Bâtiment à Vapeur (Steamship,)
VI8-A-ViS L’ÉGLISS ST. ROCH.

Québec, 23 mars 1872,

GRANDEREDUCTION
Soie Glacée,

- Soie de Lyon,
Soie Gros Grain.

F. X. LEPAGE,
No. 34, Ruede la Couronne,

l'honneur d'informer le public et ses amis
" qu’il vient de recevoir pour cette saison uno

consignation considérable de Marchandises des
premières maisons d’Kurope et de la Province,

? Les Marchandises achetées spècialement pour
le commerce sont prètes maintenant à être offertes
au public à des conditions qui défient toute com-
pétion tant pour les prix que pour la qualité, vu
qu’elles ont ôté achetées avant la hausse qui s’est
fait sentir cet automne: “
Indiennes, Shirting, Coton Jaune, Coton Barré,

Coton Croisé, Cotouà Drap, Toile d'Irlande, Alpaca
noire et-dé couleur, Etoffe à Robes,Wincey, Mérino.
Drap noir, Union et tout Laine, Tweeds Canadien,
Anglais et Ecossais, Flanelle rouge et de couleur,
et tout ce qui concerne en général cetté branche
de commerce, +

 

—— AUSSI —

Un assortiment complet de Marchandises
pour la Première Communion.
Et une foule d'autres articles qu'il serait impos-

siblo d’énumérer.
I! compte sur une visite particulière et de ses

pratiques et du public de la ville et de la cam-
pagne.

¢ — DN PLUS —
500 Pièces de Coton Jeaune à {rés bas prix.

F. X. LEPAGE,
Marchand de Nouveautés. ,

Québec, 19 mars 1872. >

AVIS.
E soussigné a l'honneur d'informer le public

4 qu’il vient de recevoir un assortiment complet
de FEUILLETS D'ARGENT propres à plaguer leh
Voitures. Harnais, vtc.

Il argente aussi à l’Ælectro, les Ornements d'E
glises, Ustensiles de Cuisine, de Tablo, tels que:
Cuillères, Huiliers, Pote, otc.

Il dore et argente paretlloment le Onivre, lo Fer,

  

L'EVRNEK:

 

  
  

 

  
  

Que

 

 

soptlos

dans le Drap le plus épais. Ruellemont

sux le Gabe.
À Québec elles n'ont obfepuque des premiers

C. W. WILLIAMS

+ SEULS"AÔENTS

5 houAusei Agente des Fabriques des célèbres
ome; Wheeler son, Raym: etc., sto,

Québoo, 10 avril 1872. ond, eta
2

AVIS.
LS soussigné a l'honneur d'informer le public et

les parties intéressées, que lo Greffe fou
Mtre Louis Prévost, en son vivar:t de Québec, No.
taire, lui à été trausmi- par un ordre du Gouver-
neur en Conseil, on date du 28 Février dernier;
et que toutes informations et copies seront don-
nées et livrées à son Burcau, No. 66, rue &t,
Pierre, Basse-Villo,

E. J. ANGERS,
Notaire.

HOTEL STADACGCOON A.
(Ci-devant maison Russell)

RUE DU PALAIS, QUÉBEC.

| E soussigné informe respectueuremeht le pu-
blice que l'Hôtel favori susdit est maîntenant

ouvert et prêt à recevoir les pensionnaires et les
voyageurs. Résolu à maintenir la réputation dont
cette maison de première classe jouit depuis long-
temrs, le propriétaire actuel donne avis que l’id-
térieur a subi des modifications considérables pen-
daut la saison d'hiver, il a été pourvu de tout le
comfort ct l’éléxance imagina, de toutes les amé-
lorations possibles ; il a ¢té péint defrais, tapissé,
meublé et garni.

DONALD NOONAN,
Ci-devaut de l'Hôtel Clarendon.

Québec, 11 mai 1872—Ia

ATTANTION! ATTENTION!
Edition de 10,000Exemplaires écoulée

en huitjours.
ÉBIT énormedu petit recueil, CONSOLATIONS
A CEUX QUI PLEURENTou TRESOK DES

MALADES.vol. in 32 contenant près de 300 pages
ct élégammentrelié.
Cet excellent petit recueil, dont toutes les

familles devraient se munir, est écrit par le même
auteur que le TRESOR DES AMES PIEUSES; il
porte une approbation élogieuse de Mgr. de Mont-
réal, et Mgr. Arch. de Québec a écrit à l’auteur une
magnifique lettre de recommandation. Le produit
est destiné à une œuvre charitable. Le recueil du
diocèse de Québec ne se vend seulement que
trente sous.
Ea vente à la librairie do

Québec, 4 mars 1872.30

 

1, P. DÉRY.
47 Rue Bt, Pierre,

Prés du marché Finlay Basse-Ville
On trouvera aussi a cet Gtablissement, un assor

timent tout uouveau de livres de prières couverts
en velours, chagrin, cuir, etc, etc, cantiques de
Marseille, cantiques des Missions, Le Miroir des
Ames, Manuel de Piété à l’usage des élèves du
Sacré Cœur, Formulaire de Prières des enfants de
Maric, Paroissiens et Formulaires de Prières à
gros caractères, Nouveau Cours Anglais d'Ollen-
dorff, Dictionnaire de Bénard approuvé par le
Conseil de PInstruction Publique, Livres d’Écoles,
Papiers de toutes sortes, vins, cire, cierges, etc.

Messieurs les marclands fe:ont bien de faire
une visite à ce nouvel établissement avant d’ache-
ter ailleurs.

1. P. DÉRY,
Libraire.

M. Déry a l'honneür d'informer aussi lo public
qu’il a été nommé par la manufacture des
MOULINS À COUDRE BANNER,de Sherbrooke,
Agent pour la vente de ses moulins, lesquels pro-
duisent les meilleurs certificats, et se vendent A
très bas prix et conditions faciles. !

J. P. DERY.
Québec, 14 Juin 1872—la
 

D'APRES UN NOUVEAU PRINCIPE.
Pas de FUMEE! Pas D’ODEUR !
Elle ne s’éteint pas au vent.

UN bon vent donne plus d’éclat à sa lumière.
A vendre par

McCAGHEY, DOLBEC & Cie.

PETROLE.
1 charge de Pétrole SUN BRAND.

1 charge de Pétrole STANDARD.
00 Caisses de Pétrole SILVER STAR.

PétoD.t supérieur, mis en quantité de 10 gal-
tons, expressivement pour l’artimäge des navires:
ut l’usago des familles, ;
+A vendre par

. McCAGHEY, DOLBEC& Cie.

Lampesde Table.
3,000 Douzaines, assorties, en Silex Rouge et

Bronzées. 1"
A vendre par

McCAGHEY, DOLBEC & Cie.

CHEMINEES DE LAMPES.
57 Caisses, de Grandeurs Assorties.
A vondre par

McCAGHEY, DOLBEO & Cie.

CRISTAUX A TABLES.
: . — fg

25,000 Douzaines de Verres à Eau Coupés et
Prossés, Vorres à Vin, à Champagne, en Silex
Rouge, Silex Vert et en Cristal, ©

A vendre par
McCAGHEY, DOLBEC & Cie,

Porcelainede Sèvres.
Consistant en—

Services de Chambre,
Services à Déjeuner,

Services à Thé,
Services à Dessert,

de première qualité, Dorés Richement ot Elégame
ment O:nés. C'est la première importation directe
faite pour la maison cette année.

A vendre par >
McCAGHEY, DOLBEC & Cio.

POTERIE.
Notre assortiment cst considérable et complet

dans les Services à Diner
à Déjeuner,

à Théet
à Ohambre à Conchor,

McCAGHEY, DOLBEC & Ole.

Statuettes et Bustesen Marbre ae Paros.
En grande variété. Sujets rares ot choisies.
A vendre par

A vondro par 
 

    SE

Maghines Singer &Coudre4)Usage

, .* ©Familleseb des MasutaotoreryTE
Elles sont juste ce qu’elles prétendent être :-les

- - Meilleures Machines à Coudre qui existent”
| e— § i à *

ELLES EXECUTENT TOUTE ESPECR D’'OUVRAGE. LA MACHINE BING
L'USAGE DES MANUFACTURESopère duns le Tissu le
épaisemployé'soit paur la fabrication des Bottes mois pour evllo des Harnals, :
=r ‘ka Machine Ginger à Coudre à l’Usuge de Familles opère dans la Mousseline ls plas

] il nous :cab iwpossiblexie-dire tons ourmge
peuvent'exéeuter;. elles ont été Gyrouvéesmidntes et maintes fois et ont remporté les premiers prix

“WOODLEY

LANTHRNES  TUBULAIRES.|

 

Dpto =

»

prixet des prix spéciaux.

& Cie., Fabricants.
MONTREAL.

A QUECEC: ONTREAL
& CIE,
No. 26 RUE ST, JEAN.

Machines à Coudre Wanser LettreA, Petit Waunser,

PENSIONPRIVÉE.
UELQUES MESSIEURSpourront trouver une
EXOELLENTE PENSION dans une famille,

au No.72,rue Fleury, 8t. Roch, où l'on parle
PAsglais et lo Français. Chambre élégantes et
confortables.

Conditions avantageuses.
Québec, 18 mui 1872—1a

SELAVENDRE.
EN DÉCHARGEMENT DE L'IONA.

3500 Se de GrosSel de Liverpool. En
lots à la convenance des acheteurs,

Par ‘
WM. CONVEY,
No. 1,Rue 8t. Pau’,

Québec, 31 mal 1872. ;

AVIS IMPORTANT

MESSIEURSDUCLERGE.
E soussigné a l'honneur d'informer les Mes-
sieurs du Clergé des villes et des campagnes

qu'il vient de recevoir directement de France et
d'Espagneun assortiment considérable de Vins de
messe tels que Vin de Sauterne, Vin de Sicile, Vin
Barsac, Vin'Golls Ingham, Vin de Colli très doux,
Ces vins sont tous analisé et garantis très pur pour
la Mes Aussi un grand assortiment d’orne-
ments d’Eglise, consistant en: Chasubles de‘toutes
sortes, confectionnées et non confectionnées (en
Frange d’or fin et mi fin) do toutes sortes, et
Glands, Vases pour fleurs, Bénitiers, Shandelcrs,
Candelabres, cte, etc, cet une infinité d’autres
articles trop longs à énumérer. Messieur- les
médecins et les chefs de familles sont spéciale-
ment invités à venir visiter sa cave, qui est’ sans
contredit une des mieux assoities de la ville, soit
en Eau-de-vic de Chaloupin, de Martel, de Jules
Robin, des Siciétés des Propriétaires, Eau-de-vie
Champagne ét d’Armagnaçc, ct les chefs de famil-
les, Enu-de-vic de Geniève (Gin), Vin d'Oporto,
Vin de Bourgogne, Vie Muscat, Vin \-alaga, Vin
Sherry, etc, etc, à des prixtrès réduits,

J. A. LANGLAIS,
Libraire,

No. 61, rue St. Joseph, St. Boch, Québec.
iQuébec, 28 juin 1872. -

DEPOT OF FASHION
Innovation d'un !NouveauSys

tème dans le Commerce
des Tailleurs,

Abolition de l'Ancien Système de
Crédit.

AS d’addition de quinze à vingt par
cent pour couvrir les mauvais paie-

ments, les pertes caugées par des longs
crédits et loa salaires élevés payés par les
marchands aux tailleurs de première
classe. !
Le coussigné prend la liberté d’infor-

mer ses amis et lo public en général qu'il
à mainteñiänt ouvert le “Depot of
Fashion," No. 22, Côte de la Montagne.
Lesmessieurs peuvent maintenant faite
leurs achats dans une maisoh qui ne veut
pas spéculer sur les effets qui sont rejetés
par les Marchands d'Europe et mis à
part pour les drapiers des Colonies. i

JAS. HUTCHESON,
Ci-devant T'ailleur et Gérant,

Chez GLOVER & FRY.’

Québec, 11 mai 1872.—6m
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QUES, BISTON ef NEN YOR
CHEMINDE FER
Rivières Connectieut et Passumpic

* 27 DELA

Vallée de Massawipp
Se railiant au Grand-Tronc, à Sherbrooke,

  

     

°

1,
P. Q.

Le Trajet à New York ct aux autres points du
’ Sud, abrégé de 70 milles.

Le Traj t à Boston et à tous les autres points de
l'Est, abrégé de 20 milles, ; ‘

La plus courte et ls plus charmante route à
NEWPORT,Vt., * 8t. JOHNSBURRY, Vt.
PLYMOUTH,N.H- CONCORD, N. H.
NASHUA, N. H. MANCHESTER, N. H.
BELLOWS FALLS, Vi, LOWELL, Mass.
FITCHBURG, Mass. WORCESTER, Maes.
SPRINGFIELD, Mass. HARTFORD, Cong. -
PROVIDENCE, R. 1, FALL RIVER, |.
BOSTON. NEW YORK.
PHILADELPHIA. BALTIMORE,

WASHINGTON. * “
Et tous les principaux points des Etats de l'Est,

du Sud-Est et du Sud,

Deux Trains Exprismarchent tous les jours,
mis

TRAIN DB LA MALLS. TRAIN EXPRÈS,
Laisse Québec 1.00 p.m. Laisse Québec 30 p. m.
“ Sherbrooke 4.50 a.m. * Sherbrooke 7.00 p m.

Arrive ABoston6.15 p.m. Arrive A Bostonf.35a.m.,
“ Springfield 6.05 p.m. Springfield 6.30 a.m.
“ Mow York 11.30pm. * Now York 12,30 p.m,

NOUVEL ARRANGEMENT.
N Char Dorfoir otSalon Pullman & été récem-
ment placq sur 1a ligne entre Sherbrooke ot

Boston, >
io de passsgo anssi bas quo sur aucune autre

8, .
C'est Ja plus bello route ponr dos familles qni

vont aux États-Unis,
ae secondo classo pour New-York, Bog-

Les bagages pont ‘ tiquetés (chôqués) pour tous
les einer ‘points du trajet.
Pour l'obtention de biliots pour le voyago com-

plet et de toutes les informations concernant lee
parsagors, 16rat vie trafic, s'adressor au Bu
e

la

Compngnio

à

Québec, me St, Louls, © ‘
do VHblel BE Louis or" hon

BUREAU DES BILLETS
POUR TOUR LES

ace

   
    AATe In.WE

deg|Faÿeau,

BR A COUDRE À
plus délicat comme daus le Cuig le pl 1s

fine eomme
qu’elle peuvent

| 10.00

  
   
  

uant ‘heure dndi 3et Malle 1102
Bvaxau pu Posts, Quésaa, Juillet LHS.
[ Sad# - =

MALLES. Our

 

Dos.

me

A-M.P MN,
uo

CRs.

+
  

ONTAEIO, A.N.P. à
~Ottawn, pagchen! do fr) |
RO

9,
‘6 0C

Province d > te). oe
8.00 |. 60,

9.00

w
v

200 65.

minde fer,et l'ou.st,tous
les jours, (@).. .......

Montréal-Ouest, par train
EEXPreps vovenn vues...

Montréal, Batiscan, St. les

60)

   
   

 

12.30 
. [ar wapaur,
' dpusdes jours’... .,...}"
Le,Noitte, tous if

2¥sr 8v0iitnnnss
Bajat.Gilcscast, Sylvestre

mardi, jeudi ot samedi,
Je ssnssesene. sues

4.80 |Rivière-du-Lou Ho
. min de for otIlet, tous

les jours (3)..,........

MALLES LOCALES.
Saint-Anseimeet le comté
de Dorchester, tous les
JOUTS.L Lecce a nec 00

Betumontet Saint Michel,
tous les jours........,

Bienville et Lauzon, deux
fois parj dessasseuus

Lévis, trois fois parjour.
Québec-Sud, deux fois par
Jour..................]

Sainte-Marie, etc, comtél
de Beauce,touslesje irs.!

New Liverpoo* et Saint-
Jean Ohryscstôme,deux
fois par jours,

8illery Qove....,........
Spencer Cove,deux fois par
JOUTS. Lu. c ca e sous

St. Sauveur et St. Roch,
trois fois par jour.

3.00

9.00 6.00

600

6.30

4.30

.80
8,30 73

4.30
8.30 3.00

8.30
8.30

4.30
12.3C
4.30
6.00

 
9.00 4.30

7.30
8.00 3

«1,60
3.00

8,30
8.00

ses ccceu

8.00 2.30

9.09

8.00

11.00
9,00 Bergeville ct Cap Rouge.

“ Bive Sud (Ouest), Baint-
, Nicolas, jusqu’à Bécan-

: cour, tous les jours...
8.00 Rive Nord (Ouest), Ste.

Foye et Trois-Rividres,
par terre, tous les jours,

Bive Nord (Est),Beauport,
Murray Bay,Chicoutimi,
lundi, mercredi ct ven-
dredi............

Les Eboulements, Bate St
Paul, Baya Mur-
ray Bay, ‘Bagetvillo
Grande Baie ut Tadou-

h par le -stcamci
Union, lundi..........
et par le steamer Clyde,
vendredi, (c)..........

lle d'Orléans, lundis, Iaur-
credis et vendredis...

Bourg Louis, St. Raymond
Font Rouge, Ste. Cathe-
rine, tous les jours...

Valcartier 6Lorettô,mers]
credi et-gamedi>z ee.

Laval -et Lac Beauport,
mardi ct vendredi...

Charlesbourg, mardi, mer-
credi, vendredi ot sa

' LR.
Stoneham, samedi.

7.30

8.00

8.00

8.00

8.00

10.00

10.00

10.00 11.00

2.00
2.00etre ns

BAIB DES OHALEURE.!
Comité!de Bonsvantare.
jusqu'à Paspebinc, tous
les jours..............

- (De Pasbebiac à Percé, et
- Bassin do Gaspé, thls

- fois par semiueak...
Lundi, Mercredi et Sa-
medi.louiie iia.

Basin de Gaspé et Comté
de Gaspé, Bbonaveature;|'
Dainouse et Chatham,
Néwcastle,  Campboll-
town, etu., par Cic. @. P,

‘| 8.8., chaque Mardi...

l’ROVINCE MARITIME.
Partie Scptentrionale du
Nonveau-Brunswick;Ed-
munston, ‘Woodstock et]
par terte, Lous les jours,

Nouveau-Brunswick, Fre-
dericton, St. Jean, Ile du
P, E,, ot Nouvelle-Koos-
se par le Chemin de Fer,
vif Island Poud;täusies|
jours à..."

‘l'erreneuve et Bumuda W.
L, cest comprise dans
dans chaque malle pour
Halifax, d'où ”une malle
est expédiée à l’arrivée
des vapeurs Inman ve-
aant de Now-York,

ETATS-UNIS.
Boston et New-York,etc.

INDES OCCIDENTALES.
Lettres, etc, payées d'avance, voie de
New-York, sont .expédiées tous les
Jours 3 New-York, d'oùFe malles
“sont expédigess /-Pr

Pour la Havane et les Indes Occiden-
tales, voie do la Havane, chaque
fou P. M. Pour8t. F'homan, les|

* Indes Occidentales ot- de e
23 de chaque mois, i

GRANDE BRETAGNE,
Par je ligne Sadie ne, samed] §)..
Par la ligne Wilitams & Guion’s,via
New-York, les samedis. 0,0 ....,

4.30

4.30

6.30
9.00 6.3

6.00  8.00 600

*

‘
6.00

7.00   6.00 
a-fiacs des moalléypay les chars Guverl!

Jusqwa Y.00 P. 1
b- do do ouvert "3 6.30 A. M,
f-Saq Supplémentaire ; Ie 804 P. DS,

Les lettres emroglatréon doivent étre dépescos à
LaPosto'-18 minutes avant ln clôture de chaque
malle,

2 1 visités
à 3 a 100 8, Ledeef 5,30p. mo

EE

PIANOS
Premier Prix et Médailles d'Or d

* Londres et Paris,

8. SICHEL & CIE.
Agents pour lp | Pianos-Forte de

+

+ vy :

Steinway & Fils, Chickering & bus,
osdsr . ,“+ Haines & Frires;
KB Instruments cl-dessus sont los mcillours
Platon mantifacturés et Beront vendus à notre

dépht-(Magasin de M. B.MORGAN) nu plus BAS

Québeo, 1 aout 1872,
 

| PRIX des fabricants.

E) aussi Agentspour les célèbres Orsrues
. de Salon de Mason & Hamiltonet

de George À. Prince & Cie.  ! «al
Agont-Général, Québec. er, er : l'Etain, le Plombet le Zino, H 0 BE & POINTSDES ETATS-UNIS... amor: -

PICAULT & FILS, eam el Asher?So. 212, Rue ATELIER : No. 4, rue Bédard, Bt. Sauvour, au Melb H, l L [ Cis +" Bue Bt, Louis, vis-acvis l'Hôtel St. Louis, [ments ntdeTaraanion
27 1cuis Propriétaires, Montréal 7. SOHOLES, Administraten. |rave d'.té des Ohars Urimins|AQUET MAGASIN, Ba GUSTAVE LEVE, LW. PALMER, - |. Pianos à louer à des conditions factics.

Quebeo, sept. 1871.~1 Montréal, 30 Jen, 1869,—18 Québec, 14 mars 18Y3, © 0 Québec, 8 maiTavs. bBue 8, Paul, Québec, 16 madets Burlotendant, Québec, 58 sept. 1871 $. SICHAL & Om.> : ’ Fu on LS
 

Bureaux de l’Fvénement, à Québec, No. 1, rue Buade, à oôté du Buresu de Poste, Escalier de Ia BaseVile,
TOT LL Pueampet

Earedile Impine

   

 

a


